
Communistes et socialistes
devant le conflit

LA GUERRE

Certains, parmi ces éternels illu-
sionistes que sont les travaillistes
anglais, ont cru bon de s'étonner
des mesures que la France prenait
contre les communistes. Et un or-
gane britannique a même été jus-
qu'à écrire que pareilles mesures
pourraient nuire au bon renom et
à la solidi té de l'entente anglo-
française. Cette prise de position est
apparue si étrange que le secrétaire
général du parti socialiste françai s,
M. Paul Faure lui-même, a jugé utile
d'adresser une lettre à ses f rères
travaillistes d'outre - Manche p our
leur expliquer les raisons de la ré-
pression anticommuniste en France.

«Le parti communiste, a dit M.
Paul Faure, s'était fai t  le porte-
parole d'un gouvernement étranger
qui était le complice et l'associé du
gouvernement d'un autre pags étran-
ger contre lequel la France est en
guerre. Dans ces conditions , la
question était absolument claire. Il
convenait simplement de décider si
un parti sous les ordres et à la sol-
de d'une puissance étrangère po u-
vait en temps de guerre p rendre
part aux travaux, discuter, voter et
lég iférer dans une assemblée f ran-
çaise, et s'il pouvait être informé,
dans les commissions par lementai-
res ou comités secrets de la Cham-
bre et du Sénat, de la situation mi-
litaire et dip lomatique du pags et
de tous les renseignements secrets
intéressant la défense nationale.

* En Russie, a ajoute le leader so-
cialiste français, les membres d'un
tel parti auraient été fusillés «en
bloc * sans explication et sans j u-
gement. Chacun d'eux et de ceux
qui auraient essagé de les défendre
ou de les excuser aurait reçu une
balle dans la nuque. La République
française savait ce qu'elle devait
faire. *Cette argumentation est des plu s
pertinentes et il n'g a certes rien à
g ajouter. Cependant M. Paul Faure
écrit autre part que cette besogne
de trahison effectuée par les com-
munistes français remontait bien à
nne vingtaine d'années en arrière
et que les directives « patriotiques *
données aux camarades communis-
tes en 1936 lors de l'expérience du
Front populaire ne recouvraient en-
réalité qu'un perpétuel travail de
sape révolutionnaire.

Au vrai, cette assertion n'étonne-
ra aucun nationaliste français véri-
table, ni aucun patriote d'un autre
pags quelconque. De tout temps,
ceux-c i ont vu juste dans le jeu des
maîtres du Kremlin qui, profitant
du malaise social existant dans
nombre d'Etats, n'avaient à cœur en
réalité que d'établir leur domination
universelle.

Il faut  regretter pourtant que
ttmblable clairvogance n'ait pas été
dans le passé l'apanage de M. Paul
Faure et de ses amis. Car ceux-ci,
des années durant, ont accepté de
pactiser avec les discip les de Mos-
cou. C'est que, ou bien ils se sont
fait illusion sur leur compte, ou
bien, sachant la vérité, ils ont
sciemment fermé les geux. Mais de
toutes façons , illusionisme incon-
scient ou tromperie volontaire, rien
ne les prédisposait à assumer, en
temps de guerre, ces responsabilités
gouvernementales auxquelles M. Paul
Regnaud les a si généreusement as-
snr.ié.t. R- Br.

La nature des difficultés rencontrées
par les Alliés en Norvège

LE CONFLIT SCANDINAVE

Les explications qui en sont données à Paris

Les combats durant la journée d'hier
Notre correspondant de Paris

nous téléphone:
Les développements de la bataille

de Norvège ont continué d'accaparer
l'attention des milieux politiques,
diplomatiques et militaires, naturel-
lement.

Une personnalité touchant de près
aux cercles officiels nous a fait à
ce sujet la déclaration suivante :

« La campagne de Norvège pré-
sente des difficultés que le public ne
doit pas ignorer afin de mieux ap-
précier le merveilleux effort de no-
tre corps expéditionnaire et la va-
leur des chefs qui le commandent.

_ Rappelons d'abord qu'il s'agit
principalement d'opérations de dé-
couvertes sans liens entre elles

^ 
et

que seuls des détachements de faible
importance y sont actuellement en-
gagés.

» Un débarquement d hommes et
de matériel lourd ne s'improvise
pas. Il s'agit d'une affaire délicate.
La mise en place des divers éléments
constitute un autre aspect du pro-
blème non moins délicat. L'ordre
militaire d'un débarquement impli-
que que les détachements lancés à la
découverte ne peuvent que disposer
d'un matériel léger. Il en résulte une
disproportion dans la puissance des
moyens que nous pouvons mettre en
œuvre vis-à-vis de ceux dont dispo-
sent actuellement les tronpes alle-
mandes. Cette disproportion, inévi-
table dans les premiers temps d'un
débarquement conduit à adopter
certaines ' formes ¦ d'action : elle est
la raison des avantages que les Al-
lemands se sont assurés en arrivant
les premiers en Norvège après une
longue et minutieuse préparation ca-
ractérisée par la trahison et les sa-
botages, l'occupation des grands
ports norvégiens par leurs cargos
dès le premier jour de l'invasion ».

A l'heure actuelle, il apparaît com-
me très difficile de formuler un
pronostic sur la Conduite tactique
des opérations en Norvège. Tout
semble indiquer que nous sommes
en ce moment dans une phase ini-
tiale ; il faut retenir des communi-
qués les deux faits suivants : 1) Le
débarquement ne fait que débuter ;
2) la phase tactique est le secret de
demain.

Le communiqué anglais
LONDRES, 29 (Reuter). — Le mi-

nistère de la guerre communique :
« La situation est inchangée dans

le Gudbrandsdal. L'aviation ennemie
a procédé à de fortes attaques sur
Andalsnes et Molde. Rien à signaler
à Narvik. »

Les Alliés reçoivent
des renforts

STOCKHOLM, 29 (Reuter). - Les
combats se poursuivent dans le Gud-
brandsdal et plus précisément dans
les environs d'Otta. Les Alliés re-
çoivent continuellement des renforts
et il est probable qu'ils pourront
résister aux attaques allemandes
dans ce secteur. Dans l'Oesterdal, les
troupes allemandes auraient dépas-
sé Rôros de 8 km. et se trouveraient
à Nyplaasen où les Norvégiens ont
fait sauter un pont que les Alle-
mands sont occupés à reconstruire.

Il y a peu de nouvelles sur la si-
tuation dans les secteurs de Nar-
vik et de Trondjhem. Dans ce der-
nier secteur, on signale une activité

des avant-postes. L'activité de l'avia-
tion allemande aurait diminué.

L'avance des troupes
allemandes serait enrayée
STOCKHOLM, 29 (Reuter). -

Les dernières informations reçues à
Stockholm relatent que l'avance alle-
mande en direction du nord par le
Gudbrandsdal et l'Oesterdal a été en-

An cours d'une bataille dans les eaux norvégiennes, un navire
anglais qui se dissimule sous un nuage de fumée , est attaqué

par un « Messerschmltt ».
rayée à Kvam, dans la première de
ces vallées, à 50 km. au sud-est de
Dombas, et au nord de Rôros, dans
la seconde. Malgré un violent bom-
bardement, les forces britanniques
repoussèrent les attaques alleman-
des près de Kvam où elles occupent
d'excellentes positions défensives.
Au nord de Rôros, ce sont des con-
tingents norvégiens qui ont arrêté
l'avance des unités motorisées alle-
mandes après avoir fait sauter le
pont du chemin de fer Oslo-Trond-
jhem .jsur le Glommen. Les forces
norvégiennes occupent des positions
défensives des deux côtés de la
rivière. On manque de détails sur
l'avance de deux petits détachements
allemands qui s'efforcent de traver-
ser la région montagneuse entre
Tynset et Alvdal. Ils seraient entrés
toutefois en contact avec les troupes
alliées. Le débarquement de celles-
ci, en attendant , continue à un
rythme accéléré.
Violents combats aéro-navals

QUELQUE PART EN NUx .VEGE,
29. — L'agence télégraphique norvé-
gienne communique que durant ces

derniers jours de durs combats se
sont déroulés entre avions allemands
et navires de guerre britanniques.
Les Allemands ont tenté d'arrêter
les vaisseaux britanniques transpor-
tant des troupes et du matériel de
guerre en Norvège, mais toutes leurs
attaques fu rent repoussées. Les
transports continuent régulièrement
chaque jour et à l'heure actuelle,

des quantités considérables de sol-
dats et de matériel de guerre sont
en Norvège.

Encore un sous-marin coulé
LONDRES, 30 (Havas). — On con-

firme de source officielle qu'un hy-
dravion britannique du type « Sun-
derland » coula dans un fjord un
sous-marin allemand.

Le communiqué norvégien
HELSINKI, 29 (Havas). — Le

Bureau télégraphique norvégien don-
ne le résumé suivant des derniers
communiqués du commandement
suprême norvégien :

« Des avions allemands ont survo-
lé Molde et ont bombardé le centre
de la ville. Les dégâts matériels sont
importants, mais on ne sait pas s'il
y a eu des victimes. Un avion alle-
mand a été abattu et a pris feu.
Deux des occupants ont péri , les
autres ont été faits prisonniers. Près
d'Aalesund, plusieurs appareils alle-
mands ont été forcés d'atterrir. A
Bresal, deux avions britanniques
ont pris feu. D'autre part, des com-
bats ont eu lieu en mer entre des
navires norvégiens et des navires
et des avions allemands. Un bateau
norvégien a pris feu. »

Le communiqué allemand
BERLIN, 29. - Au sujet de la si-

tuation militaire, le « Deutsche Nach-
richten Bureau » communique no-
tamment :

« En Norvège, des combats se dé-
roulent en plusieurs points. A la
suite des échecs de la semaine der-
nière, les troupes anglo-saxones ont
reçu l'ordre de renforcer la résis-
tance. Aux endroits où les difficul-
tés du terrain viennent à leur se-
cours, les troupes ennemies oppo-
sent une vive résistance à nos trou-
pes, mais ne peuvent pas les em-
pêcher d'avancer. L'aviation alle-
mande appuie les forces terrestres
allemandes en effectuant des vols de
reconnaissance au-dessus des posi-
tions ennemies , en entreprenant en-
core des attaques contre les bateaux
de guerre ennemis. Six batteries ,
dont huit canons de montagne, ont
été capturées. Simultanément , 20,000
grenades et un important matériel
de guerre a été pris. »

Dimanche de
«Landsgemeinden»

Des «Landsgemeinden»
ont eu lieu dimanche en
Obwald et en Nidwald,
ainsi que dans les deux
demi-cantons d'Appen-
zelL — A gauche: La
vieille place de In
« Landsgemeinde » sur
le Landesberg au-des-
sus de Saxnen (Ob-
wald) offrait, comme
chaque année, un pit-
toresque spectacle. Voi-
ci un groupe du tradi-
tionnel cortège. — A
droite: Les électeurs de
Nidwald se réunirent
au « Ring » de Wll an
der Aa, près de Stans.
Vue d'ensemble de la
manifestation. Le ser-
vice d'ordre était assu-
ré par un contingent

de soldats.

L 'af f a ire d'esp ionnage
du Palais f édéral

Il y a eu trois arrestations : Trûb, sa femme
et un complice nommé Muller

Lies résultats de l'enquête militaire
Notre correspondant de' Berne

nous écrit:
La justice militaire a bien voulu

renseigner la presse, lundi après-
midi , sur l'affaire Triib, qui a fait
couler beaucoup d'encre déjà et qui
a donné lieu à toutes sortes d'exa-
gérations et de fausses interpréta-
tions. Mais, voyons d'abord les faits
qui nous ont été exposés par l'audi-
teur en chef de l'armée.
LE MYSTÉRIEUX ANGLAIS
ET LES MAUVAIS SUISSES

Un Suisse, nommé Kurt Muller, né
en 1904, établi à Paris où il était
employé d'hôtel, entra , l'an dernier,
en relations avec un Anglais .descen-
du précisément dans l'établissement
où lui , Muller, travaillait. Cet An-
glais — que nous ne nommerons
pas pour la seule raison que son
identité n'a pu être exactement éta-
blie — demanda à notre compatrio-
te s'il ne pourrait lui indiquer qui ,
en Suisse, serait disposé à lui four-
nir des renseignements d'ordre mi-
litaire sur l'Allemagne. Muller ne
fut pas en mesure de donner satis-
faction à l'Anglais sur le champ.

Mais vint la guerre. Muller ren-
tra en Suisse et il fut engagé à l'of-
fice des chèques postaux de Zurich
comme surnuméraire. L'Anglais re-
nouvela sa demande et vint même à
Zurich pour traiter avec Muller.
C'est alors que celui-ci répondit
qu'il connaissait une personne pou-
vant fa ire l'affaire. Le 3 mars, il
vint à Berne, rendit visite aux
époux Trûb, qu'il connaissait puis-
que Mme Triib était sa cousine. Il
leur transmit les propositions de
l'Anglais qui furent aussitôt accep-
tées. Ainsi , depuis le début de mars,
Trûb, haut fonctionnaire au dépar-
tement militaire, recueillit des ren-
seignements qu'il pouvait se procu-
rer dans l'exercice même de ses
fonctions; il prenait des notes au
crayon, les passait à sa femme qui
les recopiait à la machine pour les
transmettre à Muller, lequel enfin les
envoyait à son « correspondant > an-
glais, resté à Paris.

Au début d'avril déjà , notre ser-
vice de contre-espionnage eut vent
de ces manigances. Il surveilla si
bien les suspects que le 17 avril, il
avait réuni des indices et des preu-

ves qui justifiaient une arrestation.
L'instruction commença et, le 27
avril , les trois prévenus, Triib, sa
femme et Muller subissaient leur
dernier interrogatoire. Aujourd'hui
même, les actes seront envoyés à
l'auditeur qui rédigera l'acte d'ac-
cusation. Les débats auront lieu le
plus tôt possible.
LA NATURE DES FAITS

De quoi Triib et ses deux com-
plices se sont-ils rendu coupables
exactement? Il convient de donner
ici quelques précisions, car la révé-
lation de ce cas d'espionnage, arri-
vant peu après la publication du
Conseil fédéral sur les mesures des-
tinées à prévenir les actes de sabo-
tages, a donné cours aux hypothèses
les plus invraisemblables. Trûb n'a
pas livré les secrets de notre défen-
se nationale. Il n'a fourni aucune
indication sur notre armée, notre
système de fortifications, notre ar-
mement. Mais, il a communiqué à
des tiers, à l'intention d'un agent
étranger, des renseignements que
notre état-major devait tenir secrets,
dans l'intérêt même de la défense
nationale. Il va de soi que ces
renseignements doivent rester dans
les secrets de l'état-major. En se les
procurant par des moyens illicites,
puisqu'il abusait de ses fonctions,
et surtout en faisant le commerce de
ces informations, Triib s'est donc
rendu coupable d'espionnage et de
violation de secret militaire, délits
prévus et punis par le code pénal
militaire.

En outre, Mme Trûb est soupçon-
née d'avoir dénoncé aux autorités
allemandes des Suisses qui auraient
contrevenu aux prescriptions sur le
trafic et l'exportation des devises.
QUI PAYAIT TRUEB ?

On s'est posé la question: Pour
qui travaillait Trûb ? L'opinion pu-
blique, parfois mal aiguillée par
certains journalistes dont les arti-
cles ont provoqué l'intervention des
autorités de contrôle, a répondu un
peu trop précipitamment à cette
question. A l'heure actuelle, il n'est
pas possible de déterminer avec tou-
te la sûreté désirable quels étaient
les bénéficiaires de l'activité de Trûb.

(Voir la suite en cinquième page.)

Des caméras
vont être installées
à bord des navires
de la Home Fleet...

...afin que soient filmées
les batailles navales

Le travail des chasseurs d'images,
même mobilisés, est singulièrement
compliqué lorsqu 'il s'agit de filmer
des opérations militaires dont l'ac-
tion est précipitée et située sur une
terre lointaine.

C'est ainsi qu'on ne possédait en-
core sur la bataille de Scandinavie
que de rares images prises par de
simples matelots de la Home Fleet.
Cela ne pouvait satisfaire le public
toujours avide de voir 1

Aussi, dès hier, à la suite des do-
léances formulées par les reporters,
il a été décidé à la Chambre des
communes que des opérateurs se-
raient autorisés à s'embarquer à
bord des vaisseaux de guerre an-
glais et à « tourner » pendant les
plus durs combats.

Pour les opérations de Norvège,
un officier, ancien phofographe de
Fleet Street (la rue des journaux
londoniens) est déjà sur place. Le
départ d'autres opérateurs est im-
minent. Les globe-trotters du cinéma
vont vivre de nouvelles aventures.

Denx espions
condamnés à mort

en France
PARIS, 29 (Havas). - Lundi après-

midi, le deuxième tribunal militai-
re de Paris , après quatre audiences
en huis clos, a condamné à mort
deux espions. Ce sont Carmen Mory,
née à Berne , jou rn aliste à Berlin , et
Fritz-Erick Ëiier, né à Berlin , ci-
néaste. Ils avaient été arrêtés en
même temps que le nommé Hans-
Yogen Peters, né à Hambourg, ar-
tiste dramati que, qui, plus tard , dé-
céda en prison.

J'ÉCOUTE...
Hors de saison

Certains, chez nous, rêvent encore
de devenir de riches propriétair es
de mines. Un Zuricois demande au
département des travaux publics du
Valais d'exploiter dans ce canton
des mines de cuivre, de bismuth,
de nickel, d'argent et d'antimoine ;
d'autres voudraient s'attaquer au f e r
de la commune de Trient. On per-
siste également à trouver du pétro le
à Cuarng.

Tout ce zèle ne dit rien qui vaille.
Les temps ne sont point prop ices à
de _ tels travaux. La Norvège et la
Suède sont là pour nous avertir gue
Ton per d sa sécurité ou sa tran-
quillité à posséder trop de biens
du sous-sol ou à fournir les voies et
mogens de les acheminer vers ceux
qui en sont dépourvus. Des Etats du
sud-est européen ne sont guère p lus
tranguilles, et pour la même cause.

Bénissons notre pauvret é et ne
fouillons pas trop notre sol I Atten-
dons, du moins, pour le faire , que
l'Europe ait retrouvé son équilibre.
Quand la paix sera, de nouveau, as-
surée, et pour longtemps, alors nous
pourrons nous livrer à nos fantaisies
minières.

Non ! Mais vous représentez-vous
combien d'yeux, au dehors , brille-
raient , soudain , de convoitise , si nos
chercheurs tombaient , tout à coup,
sur des fi l ons richissimes ? C'en se-
rait f in i  de notre relative sécurité I

Assurément , des trouvailles impor-
tantes ne sont guère probables. On
calculait, récemment, que même no-
tre houille blanche , si elle était con-
sacrée, tout entière, au chauffage de
nos immeubles et locaux divers, ne
nous perm ettrait de réaliser qu'une
économie de 15 % sur le charbon
que nous devons importer pour cet
usage. Nos métaux ne sont pas da-
vantage à la veille de tenter des voi-
sins.

Nous resterons pauvres , sans
doute.

Ne nous en p laignons pas ! Au-
jourd'hui , notre pauvreté fait , en
partie , notre sécurité. Elle nous con-
traint , de plus , à l 'énergie.

Et cette richesse-là n'est pas de
celles qui exposent aux coups d'au-
irai. Tout au contraire 1
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LE CAP, 29. — Le paquebot géant
« Queen Mary » de 81,235 tonnes, est
arrivé au large du Cap, venant de
New-York, après un voyage record
de douze jours. Le record précédent
était de 19 jours. En Afrique du
Sud, on souligne que ce voyage est
une preuve éclatante que les Alliés
ont la maîtrise des mers. Le « Queen
Mary » n 'était pas escorté.

Le « Queen Mary »
arrive au Cap



Importante compagnie d'assurances travaillant toutes branches, OFFRE pour
le canton de Neuchâtel et le Jura bernois

IB I_ __ L I_ SITUATION
à deux messieurs de 20 à 45 ans, présentant bien, honorablement connus et
ayant l'ambition de réussir dans les affaires. Formation garantie par spécialiste
compétent. Fixe et portefeuille après essai rétribué. Succès garanti.
Ecrire avec références et curriculum vitae détaill é, sous chiffres P. I l t f  à
Publicilas , Genève.

PARCS : 3 chambrea et
terrasse. MODLINS : 4 cham-
bres. 1 chambre et 3 cham-
bres. Etude G. Etter, notaire,
7, rue de la Serre.

Pour cas Imprévu, à remet-
tre très

bel appartement
de quatre pièces, tout confort.
Bonne situation. Prix avanta-
geux. — S'adresser téléphone
No 5 22 74.

Bel appartement
tout de suite ou époque k
convenir: cinq chambres, cen-
tral, bains, grand balcon.
105 fr. par mols. S'adresser
faubourg de l'Hôpital 13 . 1er.

A louer en ville
un appartement de cinq piè-
ces et dépendances. S'adresser
Etude Jeanneret et Soguel,
Môle 10. 

MONRUZ 5
Beau logement de trols ou

quatre chambres, tout con-
fort, balcon, jardin. Prix mo-
déré. S'adresser au magasin,
Monruz 5 a.

Quelle famille de retraité
louerait à conditions favora-
bles, dans belle maison ouest
de Neuchâtel,

trois ou quatre
chambres

bain, central. Jouissance et
entretien du Jardin. — Ecrire
sous chiffres P 2182 N à Pu-
blicitas, Neuchâtel.

A LOUER
POUB LE 24 JUIN 1940 :

Eue du Seyon
Sme étage, quatre chambres,
cuisine, chauffage par appar-
tement. Situation centrale.

Chemin de Bel-Air
rez-de-chaussée , bel apparte-
ment de cinq chambres, cuisi-
ne, véranda, bain, chauffage
par étage, jardin. Très belle
situation, vue magnifique.

2me étage, quatre cham-
bres, cuisine, dépendances,
bain, chauffage par étage,
balcon. Jardin. Vue magnifi-
que.

Pour renseignements, s'a-
dresser k la Direction de la
Caisse Cantonale d'Assurance
Populaire , rue dn Môle 3. —
Tél. 514 92. *

A louer, à l'Evole, pour le
24 Juin,

deux jolis logements
trois erb quatre pièces. S'adres-
ser k Mlle Trlbolot , faubourg
du Lac 17. 

Etude C. Jeanneret
et P. Soguel

Môle 10 Tél. 6 11 83

A louer tout de suite
on date a, convenir :

Petlt-Pontarlier : une cham-
bre et dépendances.

Seyon : deux chambres et dé-
pendances.

Chftteau : deux-trois cham-
bres et dépendances.

Avenue du ler-Mars: trols
chambres et dépendances.

Brévards: deux - trols cham-
bres et dépendances, con-
fort.

Terreaux : trois-quatre cham-
bres et dépendances, con-
fort.

Ecluse: quatre chambres et
dépendances.

Ecluse: quatre chambres et
dépendances, confort.

Poudrières: quatre chambres
et dépendances, confort
moderne.

Château: cinq chambres et
dépendances.

Ecluse*. Magasin et arrière-
magasin.

CORCELLES
A louer, dès le 24 Juin ou

époque à convenir, un beau
logement moderne, de trols
chambres, bains, chambre
haute, toutes dépendances,
Jardin, vue. S'adresser k Fritz
Calame. Nicole 8, Corcelles. *

Beaux-Arts-quai
5 ou 7 pièces. Chauf-
fage central. Bains.
Service de concier-
ge. Balcons. Vue im-
prenable.
Cîérance Bonhôte , Sablons 8,
Téléphone 5 31 87, *

Appartement, deux cham-
bres, dépendances, Fausses-
Brayes 15. — S'adresser Seyon
No 10, Sme étage . 

A LOUER
A louer, au Neubourg, dans

Immeuble neuf ,

logement
de deux pièces

S'adresser k Ed. Calame, ar-
chitecte. Tél . 5 26 20. *

Port d'Hauterive
A louer tout de suite ou

pour le 24 Juin rez-de-chaus-
sée quatre pièces, bain, cen-
tral, terrasse, dépendances,
jardin. — Bouges-Terres 31.
Arrêt du tram. Pour visiter
s'adresser au garage Schen-
ker. Port d'Hauterive .

Faubourg du Chftteau , k re-
mettre appartement ensoleillé
de 4 chambres, chauffage
central, salle de bains, Jar-
din. Vue. Prix mensuel : 115
francs. Etude Petitpierre et
Hotz.

Avenue des Alpes 40
A LOUER

tout de suite ou pour épo-
que à convenir, appartement*
de quatre pièces, loggia, con-
fort, chauffage général, ser-
vice de concierge. Vue. S'a-
dresser k H. Schweingruber,
faubourg de l'Hôpital 12. —
Tél . 5 26 01. 

24 JUIN , logement, quatre
chambres, central, 70 fr. par
mols. — S'adresser Côte 97,
rez-de-chaussée. *

« Les Tourelles »
S VIÎ ..01.S 57

Très beau quatre
pièces, avec chauffa-
ge général , bains, ser-
vice concierge. Tue
étendue. Balcon.

Gérances Bonhôte, Sablons
8. Téléphone 5 31 87. *

Etude Pierre Wavre
AVOCAT

Palais Rougemont Tel E 21 60
•>» 

A louer Immédiatement
ou pour époque à convenir :
Bue Bachelln: trols chambres.
Côte : trols chambres, aveo

part de Jardin.
Cassardes : un magasin.
Fausses-Brayes : ua local k

l'usage d'atelier tu entre-
pôt.

Pour le 24 juin :
Bue Louls-Favrs : trols cham-

bres, salle de bain.
Côte : trols chambres, avec

part de Jardin .
Pour le 24 septembre

à louer un logement remis k
neuf , de quatre chambres,
cuisine, cave. Jardin exposé
au soleil. S'adresser k Mme
J. Bohrer. Parcs 53. 

ETUDE WAVRE
NOTAIRES

Palais Rougemont
Téléphone 5 10 63

DISPONIBLE TOUT DE SUITE
OU POUR ÉPOQUE

A CONVENIR :
Crêt-Taconnet : sept cham-

bres.
Place des Halles : cinq ou six

chambres.
Faubourg de l'Hôpital : cinq

chambres.
Trésor : deux et six chambres.
Rosières : trols chambres.
Louis-Favre : trols chambres.
Salnt-Blaise : quatre cham-

bres.
Vauseyon : trols chambres.

POUR LE 24 JUIN 1940 :
Avenue de la gare : maison de

dix chambres et dépendan-
ces.

Vleux-Chfttel : maison de huit
chambres et dépendances.

Beaux-Arts : six chambres,
Crêt-Taconnet : neuf cham-

bres.
Faubourg du Chftteau : six

chambres.
Chemin des Pavés : quatre

chambres meublées et non
meublées.

Rue Matile : quatre chambres.
Sablons : trols chambres.
Evole : sept chambres.
Place des Halles : six cham-

bres.
Château : deux chambres.
Gibraltar : trols chambres.
Grands locaux Industriels.
Caves, garages et magasins.

Place pour un

APPRENTI
Atelier de reliure A. Hodel,

rue du Musée.

Apprenti jardinier
Qui prendrait Jeune hom-

me, 15 ans, grand, fort et ro-
buste comme apprenti ? —
Faire offres à M. A.-F. Epp-
ner-Jeanneret, Parc 32, la
Chaux-de-Fonds.

Henri Huguenin
TECHNICIEN-DENTISTE

A B S E N T
jusqu'au 2 mai

pour cause de deuil.

Docteur
Vuarraz

ABSENT

Dr BONHOTE
démobilisé

Consultations tous les
après-midi, sauf le

JEUDI

Suis acheteur d'un

vélo-moteur
en parfait état, si possible
c Peugeot ». Offres écrites sous
B. G. 171 au bureau de la
Feuille d'avis.

H. GENTIL, (ingère
a repris ses occupations
CORMONDRÈCHE 46

JARDINIER
Jeune homme, 19 ans, très

fort, travaillant depuis trols
ans dans la partie (légumes)
cherche place chez bon Jar-
dinier. Offres _ case postale
60, Neuchfttel 2, gare.

Aide-chauffeur
Jeune homme, 18 ans, ayant

été deux ans dans garage,
possédant permis de conduire
pour taxi, cherche place chez
camionneur où il aurait l'oc-
casion d'apprendre à conduire
les camions. Faire offres ft
André HQgll, Corcelles, garage
du Crêt.

Sommelière
cherche place. Bons certificats
ft disposition. Adresser offres
écrites k H. S. 170 au bureau
de la Feuille d'avis.

Jeune fille , 20 ans, cherche
place pour trols mols dans
famille de

jardinier-maraîcher
pour aider au ménage et s'Ini-
tier aux travaux de Jardin.
Ecrire : M. Zuchuat, chez Mlle
Guex. Florimont 9, Lausanne.

VACHER
cherche place pour s'occuper
de quinze à vingt vaches ou
pour la montagne. Entrée : le
9 mal. Gages : de 100 à 110 fr.
S'adresser k P. Porret , Bussl
sur Valangln (Neuchâtel).

u_ Kiœriïiiv une

poussette de malade
d'occasion. S'adresser Grand'-Rue 14, 4me.

SF BIJOUX
ancien or, platine
Achats k bon prix

L.. MICHAUD
acheteur patenté Place Purry 1

ETUDE CLERC
N O T A I  R E S

Bue da Musée 4 - TéL S14 69

A LOUER IMMÉDIATEMENT
ou pour DATE A CONVENIR:
Vieux-Châtel : cinq pièces,

cuisine, chambre de bains,
dépendances.

Rue Desor : quatre chambres,
chauffage central, chambre
de bains.

Neubourg : deux chambres.
Parcs : atelier, chauffage cen-

tral.
Route de la Côte : magasin.
Neubourg : une chambre et

cuisine.
Evole : deux chambres.

24 JUIN :
Faubourg de l'HOpital : qua-

tre chambres, bain, central .
Rue du Musée : six chambres,
chambre de bains, chauffa-
ge central.

Faubourg de l'HOpital : deux
chambres et cuisine.

Rue Pourtalès : quatre cham-
bres, chambre de bains,
chauffage central.

Parcs : quatre chambres,
chambre de bains, chauffa-
ge central.

Faubourg de l'Hôpital : cinq
chambres plus une cham-
bre Indépendante, chambre
de bains, chauffage central .

Quai Suchard : cinq cham-
bres, véranda, tout confort.

Rue des Beaux-Arts : quatre
chambres, chauffage cen-
trai 

A louer dans le quartier de
Saint-Nicolas, appartement de
quatre chambres, très favora-
blement situé. Central. Bains.
Véranda. Vue. Etude Petit-
pierre et Hotz .

A louer un logement de
deux chambres. « pignon »
avec cuisine, dépendances, ex-
posé au soleil. — S'adresser à
Mme J. Bohrer, Parcs 53 .

Petit logement
k louer, 4me étage. S'adresser
Râteau 6, Pedrolettl.

Pour le 24 Juin, ft louer
logement bien exposé au so-
leil, de quatre chambres, cui-
sine et toutes dépendances y
relatives, ft personne» tran-
quilles. Ecluse 42, ler. *

ETUDE B R A U E N
NOTAIRES

Hôpital 7 Tél. 51195

A louer, entrée ft convenir:
Passage St-Jean: 6 chambres,

confort.
Serre: 6 chambres, confort.
Faubourg du Lac: 6 chambres.
Râteau: 6 chambres.
Saars: petite maison, 6 cham-

bres.
Cité Ouest : 5 chambres, con-

fort.
Colombière : 4 chambres, con-

fort.
Sablons: 4-5 chambres, confort.
Quai Godet: 4-5 chambres.
Evole: 3-5 chambres, confort.
Pourtalès*. 3-5 chambres.
Seyon: 1-5 chambres.
Moulins: 1-5 chambres.
St-Honoré : 4 chambres.
Côte: 4 chambres.
Coq d'Inde: 3 chambres.
Champréveyres: 3 chambres.
Oratoire : 3 chambres.
Fleury: 1-3 chambres.
Temple-Neuf: 2-3 chambres.
Tertre: 2-3 chambres.
Louis-Favre: 2 chambres.
Saars: 2 chambres.
Fausses-Brayes: 2 chambres.
Ecluse: 1-2 chambres.
Château: 1 chambre.
Locaux pour bureaux : St-

Honoré.
Atelier pour peintre ou pho-

tographe.
Caves, garages, garde-meubles.

FEUILLETON
de ta « Feuille d 'avis de Neuchâtel *
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J E A N  D'ESME
ROMAN GAI

— Outre, dit Tonin avec simpli-
cité, alors marchez plus doucement
encore 1

Et, franchissant la porte, il la re-
ferma sur lui.

IX
Lorsque Sally et Ruby descendi-

rent le lendemain matin, elles trou-
vèrent les autos rangées devant
l'auberge et prêtes à démarrer.

Le soleil déjà haut jouait avec les
platanes de la petite place du villa-
ge. Aidé de son amie la brise, il
s'amusait à « faire ombres » sur le
sol clair.

I] faisait tiède et doux.
Une bande de pigeons flânaient ça

et là avec de lourds roucoulements;
de l'église proche un tintement de
cloche montait vers le ciel limpide
appelant les fidèles à l'office domi-
nicail. Il le faisait sans hâte — et

comme avec mollesse — indulgent
par avance k ernx fin* r»n l'enten-
draient pas...

Des enfants se poursuivaient
bruyamment.

Sur les bancs, de vieilles gens se
chauffaient au soleil.

A travers la place, les membres
de la « Boule Gonfaronnienne » s'é-
taient répartis par équipes de qua-
tre.

Graves et concentrés, ils accom-
plissaient les rites sacrés : tapotant
leurs boules, les choquant l'une con-
tre l'autre, ils les faisaient sauter
dans leurs paumes d'un peti t mou-
vement du poignet. Mesurant du re-
gard la distance et évaluant le ter-
rain, ils se courbaient ensuite avec
des attitudes de coureurs prêts à
prendre le départ. Après quoi , d'une
souple détente du corps, ils « lan-
çaient» ;  et les grosses boules clou-
tées d'acier ou de cuivre roulaient ,
traversaient avec des brèves luisan-
ces les flaques de soleil pour s'arrê-
ter contre le cochonnet.

Augustes et sévères, dépositaires
des traditions, les anciens surveil-
laient les parties tandis que le me-
sureur, son bout de ficelle à la main
guettait les coups litigieux pour les
arbitrer en dernier ressort.

C'était en somme un dimanche de
Provence pareil à tous les diman-
ches provençaux, tout plein de ruis-
selante lumière et de chaud soleil ,
tout baigné de bonheur tranquille et
de douillet nonchaloir.

Et cette douceur et cette sérénité
s'infiltraient insensiblement dans le

cœur des deux Américaines.
Appuyée contre la portière de la

voiture, Ruby Morgen GiUeroy dit
mollement :

— Quelle exquise chose !
Et Sally, debout à ses côtés, rêva

tout haut :
— Comme ça serait magnifique

de vivre là toujours 1
Ce fut Pierre qui les ramena à la

réalité.
— En attendant nous ferions bien

de filer si nous voulons rentrer ce
soir.

Ils embarquèrent.
De nouveau, sur les routes monta-

gneuses, « Vol-au-Vent », suivi du
roadster, fila allègrement. Autour
d'eux, les Maures of fraient leur
chaos de crêt es dénudées, de gorges
profondes et ombreuses et de crou-
pes hérissées de pins.

Le soleil verti cal inondait le pay-
sage de lumière crue. Et sous le vas-
te ttel, luisant , l'air vibrait déjà.

* * *
Or, comme ils contournaient un

éperon rocheux, pour aboutir à un
étroit plateau, Jean trouva soudain
« Vol-au-Vent » arrêtée.

De son baquet -d'osier, Sally, avec
de grands cris, hélait Ruby Morgen
Gilleroy. Jean stoppa le roadster à
la hauteur de « Vol-au-Vent ». —

— Look Ruby ! Quelle merveille !
La main de Sally englobait le pa-

norama — un vaste paysage de co-
teaux et de vallées nui s'é ialait .

blond de lumière, bleu d ombres,
jusqu'à la mer luisante comme un
immense miroir.

— Et ça I dit-ell e encore, ça I Est-
ce beau ?

Son geste, revenu vers l'étroit
plateau, y montrait l'antique châ-
teau, rigide, gris et sobre qui, tel
une aire d'oiseau de proie épiait le
vaste ondoiement de monts et de
gorges.

— Oui, dit Ruby, encore plus beau
que celui qu'Uncle Tim a fait « re-
bâtir » à Nashville !

Elle le contempla un long instant,
puis demanda :

— Est-ce qu'il est habité ? Com-
ment s'appelle-t-il ?

— Non, dit Jean, il est inhabité —
pour l'instant. C'est Vautubières...
On continue ?

Déjà il tendai t la main vers le le-
vier de vitesses.

— On ne pourrait pas le visiter ?
C'était Sally qui parlait.
Pierre, goguenard, jeta un regard

de coin à Jean.
— Il faudrait demander au pro-

priétaire, dit-il.
— Impossible ! dit Jean, tu sais

bien qu'il est absent.
Ruby Morgen GiMerOy insistait à

son tour.
— Ah ! j'aimerais tant... Est-ce

qu'on ne pourrait pas s'arranger
avec le gardien ?

— Inutile, dit Jean , quand Vautu-

bières n'est pas là, personne ne peut
entrer au château... Demandez à
Pierre.

Celui-ci confirma
— C'est juste.
— Comment est-il ce monsieur

Vautubières ? demanda soudain Ru-
by.

Ce fut encore Pierre qui lui ré-
pondit.

— Insupportable I Suffisant. Mau-
vais coucheur, sauvage et... il se
croi t beau I

Il échangea un regard innocent
contre le regard furieux de son ami.

— Est-ce qu'il n'est pas vieux ?
— Non... jeune... vingt-cinq ans.

Pourquoi ?
— Il m'a semblé entendre Uncle

Tim prononcer un nom de ce gen-
re. C'est un de vos amis ?

Pierre offrit au ciel un regard de
martyr chrétien.

— Hélas I dit-il. Mais j'espère que
cela me sera compté plus tard, au
seuil du paradis.

Jean coupa court.
— D'ailleurs, le château n'a rien

d'extraordinaire. De vieux murs. On
repart î

Ruby Morgen Gilleroy détacha son
regard de l'antique demeure.

— Quelle splendide situation.
— Oui , dit Pierre, les ancêtres de

Vautubières n'étaient pas des imbé-
ciles — eux !

Ils repartirent, Jean , dans sa hâte
passant en tête.

Tout entière à la contemplation du
paysage qui se déroulait autour
d'eux, Ruby gardait le silence.

Elle ne retrouva la parole qu'au
moment où, Fréjus atteint , ils s'ar-
rêtaient devant un hôtel pour dé-
jeuner.

Elle demanda soudain :
— Est-ce que Monsieur Mérindol

le connaît également ?
Jean, étonné , la regarda.
— Connaît qui ?
— Ce monsieur Vautubières ?
— Je crois que oui. Pourquoi ?
Elle ne répondit pas. Remuant

dans son cerveau une idée qui de-
vai t l'avoir obsédée tout au long de
la route , elle entra dans le restau-
rant.

Presque aussitôt d'ailleurs , elle pa-
rut songer à autre chose.

Jean se garda d'insister.
. ¦ .

Ils ne regagnèrent Monte-Carlo
que tard dans la nuit.

Sally, pilotée par Pierre, s'en fut
vers son hôtel.

Jean ra mena Ruby jusqu'à la por-
te du sien.

Il l'escorta jusqu'à la cabine de
l'ascenseur.

— Je vais rentrer l'auto au gara-
ge, dit-il. Que faudra-t-il faire de la
clef de contact ?

(A suivre.)

Que la vie
est helle

AUX SAARS
pour le 24 Juin , à louer ap-
partement de trois chambres,
cuisine, salle de bains, dépen-
dances. Jouissance Jardin et
tennis. Prix modéré. S'adres-
ser : Fr. Blaser, Saars 33.

A louer en ville,
pour le 24 juin 1040,
à un prix avanta-
geux, deux apparte-
ments de quatre piè-
ces et dépendances,
_alle de bains, cen-
tral . S'adresser Etu-
de Jeanneret et So-
guel,, Mole 10. 

PESEUX
A louer :
Eue du Chftteau : quatre

chambres, cuisine, chauffage
central , jardin et toutes dé-
pendances, 70 fr .

Grand'Rue : pignon de deux
chambres, cuisine et dépen-
dances. 40 fr .

S'adresser en l'Etude de Me
Max Fallet, avocat et notaire,
ft Peseux.

Chambre meublée, confort.
Grand'Rue 2, 2me. *

Jolie chambre , central. —
Seyon 2, Sme, maison P. K. Z.

Jolie chambre. Ecluse 10,
, «_ A t _ _ _ _ _ .

On demande
gentil garçon

pour aider dans petit train
de campagne (Baie-Campa-
gne). S'adresser Petits-Chênes
No 11, ler, ft gauche, Neu-
châtel .

Dans petit ménage soigné
de deux personnes on deman-
de

bonne à tout faire
capable, travailleuse et sa-
chant cuire. Demander l'a-
dresse du No 147 au bureau
de la Feuille d'avis.

On cherche

ftomme
de toute confiance, pour faire
travaux de maison et de Jar-
din. Faire offres avec certifi-
cats, conditions et photogra-
phie, sous chiffres P 2193 N
ft Publicitas, Neuchâtel.

On cherche pour tout de
suite

jeune homme
Agé de 15 ft 1<$- ans, pour ai-
der ft l'écurie et aux champs.
Bonne occasion d'apprendre
la langue allemande. Gages ft
convenir. — Offres ft Fritz
Schwab-Dietrlch, agriculteur.
Gais près Erlach.

On cherche pour époque à
convenir,

cuisinière
bonne ft tout faire ft côté de
femme de chambre. Pour ren-
seignements, s'adresser ft Mme
Georges de Meuron, rue du
Môle 5 , ft Neuchfttel .

Chambre meublée, lndêpen.
dante , au soleil . Mme Grosset,
Evole 18.

Belle chambre au soleil. —
Louis-Favre 17, 2me, ft droite.

Belle chambre. Prix modéré.Evole 35, Sme, à gauche.
Jolie chambre indépendan-

te, près de la gare. Bas prix.
Vieux-Chfttel 35 , ler.

Jolie chambre meublée ft
louer. Central , bain, télépho-
ne. Parcs 2, 2me, ft droite.

Chambre , confort, central ,
bains Fbg Hôpital 6. Strubé. *

Dame seule
soigneuse, cherche, pour le 24
Juin ou époque ft convenir,
appartement moderne de deux
ou trois chambres avec bal-
con, central, vue si possible.
Adresser offres écrites à G. C.
140 au bureau de la Feuille
d'avis.

Dans propriété très bien si-
tuée, entre Neuchâtel et
Saint-Blalse, on recevrait en
pension deux ou trols

dames âgées
(avec ou sans meubles). Pour
tous renseignements, prière
de s'adresser par écrit sous A.
D. 176 au bureau de la Feuil-

On cherche pour milieu mal

cuisinière
bonne ft tout faire , sérieuse
et bien recommandée, ft côté
de femme de chambre. Adres-
ser offres avec certificats ft
Mme A. de Coulon, Evole 12,
Neuchfttel .

On demande pour tout de
suite

sommelière
parlant français et allemand,
connaissant le service. De-
mander l'adresse du No 173
au bureau de la Feuille d'avis.

On demande un bon

domestique
charretier

A la même adresse, on cher-
che ft vendre un RATEAU
FANE. — S'adresser ft Louis
Roulet, volturier, Travers.

On demande

boulanger-pâtissier
sachant travailler seul. Entrée
tout de suite. S'adresser bou-
langerie Alfred Jacob, Fontal-
nes. Tél. 7 13 64. 

Dans petit ménage soigné
de deux personnes on deman-
de

bonne à tout faire
capable, travailleuse et sa-
chant cuire. Demander l'a-
dresse du No 147 au bureau
de la Feuille d'avis.

On demande un Jeune gar-
çon comme

porteur de viande
Entrée immédiate. Bouche-

rie de Gibraltar. Tél. 5 15 90.

A remettre à Neuchâtel pour cause de santé,

pension meublée
à proximité de l'Ecole de commerce et de l'Université.
A céder tout de suite à prix exceptionnel. — Faire
offres écrites sous chiffres H. S. 142 au bureau de la
Feuille d'avis.

On cherche cuisinière,

bonne à tout faire
et jeune

femme de chambre
dans ménage soigné ; places stables, bons gages. —
Envoyer certificat sous T. W. 144 au bureau de la
Feuille d'avis.

*v*»*ifew?YBES©
Ces emplâtres célèbres dans le monde entier

soulagent votre douleur de 4 façons différentes et simultanées
Vos crises de lumbago qui vous font tant f̂SjK SOULAGEMENT

souffrir, l'atroce torture de la sciatique et 
^ * J  RAPIDI I

de la névrite voici un remède immédiat ! /  ̂w*-1 Appliquez un Empiatr»
Demandez à l'instant un Emplâtre Poreux f/  tT Allcock au liège de voir*
Allcock à votre pharmacien. En peu de S y \̂ douleur. Il y opère un
temps vos douleurs seront soulagées. VV_-_ _P _ -nouage automatique,y
L'Emplâtre Allcock agit simultanément de \JÉJ foitoffluerdu sang frais.
4 façons différentes . il opère un massage , >--*!* f̂ Quel soulagement 1
automatique • il fait affluer du sang frais / 1
au siège de la douleur, il dégage une cha- I v l
leurbienfaisante et forte commecelled'une \j  \
chaufferette électrique. Il vous soutient ^T * | __ _̂. f_comme une main puissante et chaude. - K *-* A **~-| /
Fendant qus vous travailles , l'Emplâtre . K__0\Allcock profite de vos mouvements pour r .̂ • ¦̂SjST i Vaspirer votre douleur II vous procure un nom «__• S * ̂ \ I U  t
soulagement rapide, complet. DOUlIU_ l J A Ŷ J

Libérez-vous joyeusement de vos douleur». Achetez iu- L"Emplâtre Allcock A?*\>t 1 /Jourd'hui-même un Emplâtre Poreux Allcock.Prix : 1.23 produit une chaleur r ^̂ » \Jchez votre pharmacien. Il existe des emplâtres bon marché, bienfaisante et for- \ | 7^*" -flmais exigez Allcock. te. Pendant le travail \ *. j \Lf" U» EWiplltres Afleock contiennent de l'encens, du ou ¦• ,port* " Drof ¦•*» VH =
\apsicum et de la myrrhe en même temps que d'autres •»• *0' mouvement! °̂*X \ingrédients précieux. Exigez bien «ur l'emballage l'aigle pour aspirer votre /\s \et le cercle rouge qui sont votre garantie. douleur. '

EMPLATRES AMÉRICAINS ALLCOCK !
Agents généraux pour la Suisse 1 Uhlmann-Eyraud S. A., Genève-Zurich

A louer k proximité de
le gare, appartement de
3 et 3 chambres, salle de
bains, chauffage général,
service d'eau chaude, con-
cierge. Etude Pettiplenre
et Hotz.

A loner
pour le 34 Juin ou tout de
suite, très beau logement
moderne de

4 pièces dans villa
locative , Sme étage, midi-
couchant . Loggia. Chauf-
fage général. Concierge.
Vue Imprenable. Quartier
tranquille et ensoleillé. —
135 fr. par mols, chauffa-
ge compris. — Gérances
Bonhôte, Sablons 8, Télé-
phone 5 31 87. *

__H______B___S________I
Madame Louise

HOFSTETTER-BLATTH"-,
Madame et Monsieur
Albert Schwab, aux Ver-
rières, Monsieur et Ma-
dame Pierre HOFSTET-
TER et les familles al-
liées, expriment leur sin-
cère reconnaissance à
tous ceux qui ont pris
part k leur grand deuil.

Auvernier,
le 28 avril 1940

Monsieur George
KUNG-CHAMPOD, Ma-
demoiselle Lina KUNG
et famille, remercient
toutes les personnes qui
leur ont témoigné de la
sympathie dans leur
grand deuil.

Neuchâtel ,
le 30 avril 1940.

Monsieur et Madame
J. PEISSARD-LOUP, ain-
si que les familles al-
liées, dans l'Impossibilité
de remercier individuelle-
ment toutes les person-
nes qui leur ont témoi-
gné 'tant de sympathie
pendant ces Jours de
deuil , les prie de trou-
ver Ici leur très vive re-
connaissance.

Neuchûtel,
le 29 avril 1940.



/administration : 1, rne du Temple-Nenf.
Rédaction t 3, rue dn Temple-Nenf.

Bureau ouvert de 7 h. 30 à 12 h. et de
13 h. 45 à 17 h. 30. Samedi jusqu'à midi.

Régie extra - cantonale t Annonces-
Suisses S. A., Neuchâtel et succursales.

A vendre

maison de rapport
avec Jardin et verger. — Prix
intéressant. Demander l'adres-
se du No 172 au bureau de
la Feuille d'avis.

RADIO
Joli poste Philips, 5 lampes,

s. vendre immédiatement. Ra-
dio avec garantie. Prix : 79
francs. Ecrire sous G. H. 175
au bureau de la Feuille d'avis.

Gratis...
le dixième paquet de café
Meier à 90 c, il suffit de rap-
porter neuf cornets vides. Le
sucre candi sans carte, dans
les magasins Meier.

TAUREAU
14 mois, 82 points, k vendre.
Cuche frères, Villlers.

POUSSETTE
« Wisa Gloria », grise, capiton-
née, en bon état, à vendre.
Prix : 35 fr. S'adresser à Mme
Charles Hasler, Fort d'Haute-
rive

 ̂

A VENDRE
un Ut deux places, acajou,
complet, 180 fr. , un lit émail-
lé blanc, sommier métallique,
protège-matelas, matelas et
trols-coins, 80 fr., un canapé
et un tapis assorti, 45 fr. , le
tout propre et en bon état.
Saint-Maurice 1, 2me.

Lit d 'enf ant
en fer, état de neuf , à vendre
bon marché. S'adresser entre
19 et 20 h., au Sme étage, k
fauche , Ecluse 50. 

RADIO
Excellent Téléfunken, fabri-

cation suisse, donne environ
70 stations. Sélectivité parfai-
te, musicalité de toute beau-té. Appareil garanti , 120 fr.
Ecrire sous C. D. 174 au bu-reau de la Feuille d'avis.

Votre vieux matelas peut éga-
lement être transformé eo un

fameux matelas
« Robustas »

Demandez devis gratuit _

Meubles G. MEYER
Faubourg de l'Hôpital 11

Neuchàte! - Téléphone 5 23 75
DEUX BRULEURS MAZOUT,
U N E  CHAUDIÈRE P O U R
MAZOUT, tous trois modèles
récents, sont k vendre k un
prix intéressant. — S'adresser
Chaudronnerie de Boudry, Dé-
partement Boilers, Cortaillod.

RADIO
moderne, ébénisterle noyer, 3
ondes, prise pick up, contrôle
visuel, antifading renforcé,
grand cadran lumineux mar-
que suisse, k vendre a prix
intéressant. Marchandises ac-
ceptées en partie pour paie-
ment. Adresser offres écrites
k R. O. 141 au bureau de la
Feuille d'avis.

ta prune,
douce, parfumée, 
délicieuse : —

véritables
mirabelles 

en compote,
la boite d'un litre % litre
à Fr. 1.10 0.70.

A ces prix,
quantité limitée.

ZIMMERMANN S. A.

A remettre pour cause de
décès,

atelier de reliure
en pleine activité. Clientèle
assurée, outillage complet et
stock de fournitures, le tout
à prix très avantageux. —
Adresser offres sous chiffres
588, Annonces-Suisses S. A„
Neuchâtel. 

En vous promenant
visitez mes deux vitrines
d'exposition... toujours des
nouveautés qui vous plairont.

Meubles G. MEYER
Faubourg de l'Hôpital 11

Neuchâtel *

^̂ — -»^̂  Nos chapeaux chic, le
y ^m i^.  

^
\ grand choix à des p rix

/ /  ,_ >**fi_\v. "\ \ abordables sont la meil-
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FABRIQUE DE 
CHAPEAUX

"*"*"— Rue du Seyon
N.-B. — Mon congé militaire étant limité, l'on est prié
de nous remettre les transformations et réparations
sans tarder.

Soulier toile, semelle caoutchoutée, gris et
blanc.

Daim artificiel , rouge ou blanc.

Ç90 jt ĵfc

-— - ^ --̂  
61695—3371

Daim artificiel , rouge ou blanc.

g90 
^̂

lin, semelle spéciale, rouge.

490 -*****»

Sandalette printanière, bleu ou blanc

__£_f ____ __*__ __
NEUCHATEL - Place de la Poste

Envoi contre remboursement

Demandez à votre épicier les délicieux pâtés de foie truffés

"l_ntan_t _;
Marque déposée

Produit recommandé à tous, même aux estomacs délicats
EN VENTE PARTOUT

Meubles G. MEYER
Faubourg de l'Hôpital 11

Neuchâtel
vend des mobiliers du plus
simple au plus luxueux k des
prix qui étonneront les plus
sceptiques. Garantie cinq ans.
Livraison franco domicile. *

Très important
Pour cause de changement

de magasin, je cède k bas prix,
meubles neufs et d'occasion,
lits, divans, tables cuisine, ta-
bles , à rallonges, commodes.

LE ROI DU BON MARCHÉ
A. LOUP, place du Marché 13

MARIAGE
Suisse allemand, ayant pla-

ce stable, désire connaître
Suissesse romande, sincère et
affectueuse, âgée de 24 ans
environ, avec quelque avoir,
en vue de fonder un foyer.
Ecrire en Joignant photogra-
phie (qui sera restituée) sous
chiffres P 11422 W à Publici-
tas, Winterthour.

F 
Réparation

de tous systèmes de

machines à coudre
Henri WETTSTEIN .

mécanicien Seyon 16- _jfl
Grand'Rue 5 Tél. 5 34 24 —̂M

______________________________________ k______ ._____. Jm. __. a

C'est le moment

ou jamais de

repeindre

Meubles de jardin
Bateaux
Clôtures
Volets

Votre fournisseur ?

MBfSTfSE
w__Au_ - c_ î>Vi_ i»»*̂ 'Na]tHAra

Emplacements spéciaux exigés, 20 °/o
de surcharge.

les avis mortuaires, tardifs et urgente
sont reçus jusqu'à 4 heures du matin»

La rédaction ne répond pas des manus-
crits et ne se charge pas de les renvoyer.

Ordre du département
militaire

Les hommes porteurs du fusil ou du
mousqueton, incorporés dans des Bat Inf.,
Bat Ter., des Esc. Elite et Lw., des Cp.
cyc. Elite et Lw., licenciés sous mise de
piquet doivent être pourvus d'une dotation
de munition de guerre.

A cet effet, ordre est donné aux hom-
mes ci-dessus désignés de se présenter
IMMÉDIATEMENT, porteurs de leur livret
de service, à l'INTENDANCE DE L'ARSE-
NAL DE COLOMBIER ou chez le chef de
section dans l'une des localités suivantes :

Neuchâtel, Cressier, Saint-Aubin, Tra-
vers, Fleurier, Cernier, Coffrane, le Locle,
la Brévine, la Chaux-de-Fonds.

Tous les hommes qu'il concerne devront
avoir obtempéré au présent ordre au plus
tard le 4 mai 1940, à midi.

DÉPARTEMENT MILITAIRE
NEUCHATEL.

Enchèret publiques
Le mercredi 1er mai 1940, dès 14 heures, le greffe

du Tribunal vendra par voie d'enchères publiques, à la
Halle des ventes, rue de l'Ancien Hôtel-de-Ville, à Neu-
châtel, les objets mobiliers suivants :

Une chambre k manger Henri IV sculptée: un buffet de
service, une table, un canapé, six chaises. — Une chambre _
manger noyer: un dressoir, une desserte, une table k rallon-
ges, six chaises placet cuir. — un encadrement cheminée com-
plet, — Une table et deux chaises de salon. — Un radio
<* Biennophone » cinq lampes, marchant sur antenne ou par
téléphone. — Un chevalet pour artiste-peintre. — Un banc
de menuisier. — Un fond de salon, 240 X 340 cm.

Paiement comptant
Le greffier du Tribunal : R. MEYLAN.

Office des poursuites de Neuchâtel

Enchèret publique!
Le mercredi ler mai 1940. dès 15 heures, l'Office des

poursuites vendra par voie d'enchères publiques, au
local des ventes, rue de l'Ancien Hôtel-de-Ville :

Un divan-lit ; un piano « Soufleto > avec tabouret ;
canapé ; une commode ; tapis, coussins ; une toilette ;
un vélo pour homme ; une machine à coudre « Singer >;
un bureau de dame, noyer ; un meuble à casiers ; un
classeur métallique, à fiches « Organos » ; cinq presses
à bois pour placages ; un aspirateur à poussière ; dix-
neuf vitres dépolies avec décors, pour étalage ; un lot
partitions pour piano et chansons ; tableaux à l'huile et
gravures encadrées, ainsi que divers autres objets.

La vente aura lieu au comptant et conformément â
la loi fédérale sur la poursuite pour dettes et la faillite.

Les enfants, même accompagnés de leurs parents,
ne sont pas admis dans le local de vente.

OFFICE DES POURSUITES :
Le préposé : A. HUMMEL.
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Le salon... le studio
Joue un râle dans votre inté-
rieur... puisque c'est là que
vous recevez vos amis... c'est
pourquoi... avant de l'ache-
ter... visitez librement mon
grand choix et demandez mes
prix.

Meubles G. MEYER
Faubourg de l'HOpital 11

Neuch&tel
La maison qui a la vogue +

A vendre deux

bons chevaux
de trois et deux ans, du pays
(avec papier d'ascendance). —
S'adresser - Jules Ruedin,
Cressier (Neuchâtel) . Télépho-
ne 7 61 94.

A vendre
BERFOUS

neufs. S'adresser Sablons 83,
2me, k gauche.
' TOUS MES MOBILIERS
SONT GARANTIS S ANS
contre tous vices de construc-
tion et chauffage central. Us
sont gardés en dépôt sans
trais et livrés franco.

Meubles G. MEYER
Faubourg de l'HOpital 11

Neuchâtel *

Caisses à fleurs
Baillod s. A.

A vendre, à prix avanta-
geux

CUISINIÈRE A GAZ
trois feux. S'adresser Saars 8,
ler étage, k droite. 

Pour cas imprévu, k remet-
tre k Neuchâtel,

entreprise
de gypserie
et p einture
Eventuellement k vendre de
gré à gré, matériel et outil-
lage en très bon état. Adres-
ser offres écrites à Z. Z. 155
au bureau de la Feuille d'avis.

V SKa' *j_____y ¦'¦___!

Six cuillers et six fourchettes
de table argentées, Ire quali-
té, 24, 36, 32, 36 fr. Six cuil-
lers café depuis Fr. 7.50. Cuil-
lers argent, tons les modèles.
Spécialité de vente à la pièce
par abonnement. E. Charlet,
sous le Théâtre. *

La joie de vivre...
Voici pour tous la possibilité
de vivre confortablement ins-
tallé sur les divans moelleux
et dans les fauteuils repo-
sants de

Meubles G. MEYER
Faubourg de l'Hôpital 11

Neuchâtel
Choix énorme et bas prix

connus *

cJtm VUilil
EUe n'est plus gênante

depuis la découverte d'un
nouveau procédé de conten-
tion qui ne comporte ni res-
sort, ni pelote. Aveo un ban-
dage opérant l'obturation
complète de l'anneau herniai-
re, vous redeviendrez normal.
Essais gratuits tous les jours.

Ceintures ventrières
pour tous les cas de ptôses,
descente, éventratlon, suite
d'opération chez l'homme et
chez la femme.Fabrication soignée d'appa-
reils orthopédiques, Jambes
et bras artificiels.

Retec
bandaglste. Téléphone 5 14 52
Saint-Maurice 7 — Neuchâtel

2 gros lots de |
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1 LES CENS DÉLICATS
DE L'ESTOMAC

ne peuvent pas manger de tout Ils craignent
les souflrances d'une mauvaise digestion. Ponr
eux, seule une nourriture à la fois substantielle,
légère et entièrement assimilable est indiquée.

Or, rien ne vaut l'Ovomaltine. Non seulement
elle n'impose aucun effort à l'organisme, mais
elle facilite aussi la digestion d'autres aliments.

S donc votre estomac cloche, prenez nne on
plusieurs fois par jour 2 à 3 cuillerées à thé
d'Ovomaltine dans une tasse de lait ou dans
votre infusion préférée (tilleul, thé noir, camo-
milles, etc.) Elle chassera vos tourments et vous
rendra la joie de vivre.

L'Ovomaltine est dotée de diastase, c'est-à-dire
du ferment soluble du malt. Celle-ci transforme
les farineux en sucre et la caséine du lait en
fins flocons pour les rendre faciles à digérer et
faciles à assimiler, an plus grand profi t de l'or-
ganisme. B .oa

OVOMALTINE
*̂ ^Bv*a est légère à tous les estomacs)

ED -Tente partout à z £ra
et 3 _s 60 b boite DrA.Wander S_A., Berne
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VOTRE STUDIO
vous fera plaisir ai ne
vous coûtera pas trop
cher, si vous en confiez

la commande k

"JÇkxobol
MEUBLES — PESEUX

Ses 35 ans de pratique
du métier et d'expérience
méritent votre confiance.



DE FIL EN AIGUILLE...
Est-ce pour mieux marquer le

contraste entre tant d' uniformes,
tant de tenues masculines sembla-
bles et presque toujours sévères, que
la mode féminin e o f f r e  ce prin-
temps, montrera l'été prochain, une
telle profusion de couleurs et des
oppositions de teintes si inatten-
dues ? Je suis tentée de le croire,
car cette tendance se retrouve dans
les jo urnaux français , ang lais et alle-
mands ; elle est donc générale. La
silhouette reste mince et juvénile , la
jupe très ample et courte, la taille
f ine  et marquée ; enfin , l' e f f e t  de bo-
léro se retrouve dans de nombreuses
créations. Nous le savions déjà , mais
tout est à présent dans l'assemblage
des couleurs. C'est ici que l'on peut
appli quer le mot de Mirabeau , qui ,
du reste, ne s'adressait poin t aux
femmes : de l'audace , encore de
l'audace, toujours de l'audace ! Des
modèles nous montrent une blouse
canari, une jupe rose frais e, un cha-
peau vert Nil garni du même rose.
Une robe violette portée avec des
gants, un sac et des souliers rouges
et accompagnée d'un canotier jaune
à f lo ts  de rubans verts. J 'ai vu aussi
une vaste jupe p lissée, vert cru, mon-
tée sur un corselet rose à pois
blancs; une blouse blanche surmonte
cela et la toque de f leurs  jaunes et
roses a une résille mauve... L 'imagi-
nation la plus débordante se donne
libre cours dans l'élaboration des
toilettes estivales !

J' ai noté cependan t pour vous,
lectrices, la faveur méritée dont
jouiront deux couleurs emplog ées
ensemble et d' un sûr e f f e t  : le brun
mogen, chaud , et le blanc. Un en-
semble m'a tout particuliè rement
f rappée  : la robe est de gros f i l
blanc et s'orne d'un tout petit col
droit , d' un haut corselet et de très
courtes manches de f i l  brun. Un bo-
léro blanc bordé de brun, des chaus-
sures de cuir blanc et brun, un ca-
notier blanc bordé de gros-grain
brun, complètent cette très simple
toilette, caractéristique de l'été 1940.
Une autre robe blanche peut s'orner
de poches et d 'épaulettes brodées au
point de croix en coton de teintes
très vives ; c'est là une idée orig i-
nale et je ne saurais trop recom-
mander à celles qui brodent aisé-
ment et volontiers, de composer
l'une de ces charmantes garnitures.
La robe brune et blanche décrite
plus haut peut avoir à volonté une
ceinture également brodé e et les
manches de son boléro portent le
même motif .  C'est aussi discret que
joli et il n'est pas une femme de goût
qui n'apprécie cela et qui ne soit
f ière de confectionner elf e-même de
tels ornements.

Il me faut  parler des poches qui
garnissent et parfo is chargent les ja-
quettes, les manteaux, les robes. At-
tention à ne pas abuser de telles
garnitures I II ne s u f f i t  pas de décré-
ter: on met des poches partout ; en-
core faut-il bien les tailler et les
placer, leur donner des formes dis-
crètes, ni trop lourdes, ni trop
vogantes. Observez autour de vous,
lectrices : vous ferez  bien des ré-
flexions à propos de poches I

M. de P.

« VIYELLA»
la laine d'été

mélange de laine et coton
l'article idéal pour les tricots

d'enfants

Barbey &Cie
merciers

Rues du Seyon et Trésor

Pour l'entretien de votre personne :
SOINS DU VISAGE
SOINS DE LA CHEVEL URE
SOINS DU BUSTE
EPILA TION ET MANUCURE

k l'institut de beauté

Edwâka Périer
diplômée de l'Ecole Antoine, Paris

RUE DTJ CONCERT 4 (entresol)
Téléphone 519 51

Prix spéciaux par abonnement

QUELQUES RECETTES
ŒUFS MIMOSA

Faire durcir des œufs (dix mi-
nutes dans l'eau bouillante), les met-
tre dans l'eau froide pendant cinq
minutes avant de les débarrasser de
leur coquille. Les ouvrir en deux
dans le sens de la longueur. Sortir
avec soin les jaune s sans abîmer les
blancs. Préparer une mayonnaise
épaisse ; en bourrer le blanc à la
place du jaune. Disposer des feuil-
les de laitue sur un plat rond et dé-
corer la salade avec les jaunes qui
auront été écrasés finement dans la
petite .moulinette.

TIMBALE A L'ITALIENNE
Faire pocher des spaghettis dans

¦de l'eau salée pendant 15 minutes.
Préparer des onampignons de cou-
che ou de conserve, du fromage râ-
pé, du jambon coupé finement et,
suivant la saison, un jus de tomate
ou de la crème fraîche ; mélanger
le tout et servir bien chaud dans un
plat à soufflé ou dans une timbale
en porcelaine à feu.

POULET EN GELÉE
C'est une simplification de pou-

voir préparer le poulet la veille du
jour de la réception. Lorsque la vo-
laille est bien dorée et cuite sur tou-
tes les facesfc la mettre dans un sa-
ladier de moyenne dimension en
versant dessus le jus de cuisson,
mettre à la cave en ayan t soin de
couvrir pour éviter un dessèchement
de la viande. Le lendemain renver-
ser le saladier sur un plat avec la
gelée qui entoure le poulet et décou-
per comme à l'ordinaire. On peut le
servir en même temps que la salade
qui l'accompagne.

De gauche à droite : Sac pour le soir ; sac en daim marron et or ; sac de sport.

AUX FATIGUES DU PRINTEMPS...
...N'en ajoutez pas d'autres. Il

n'est en aucune manière nécessaire
de se mettre au supplice, de cher-
cher mille régimes compliqués pour
rester une femme noiju ale, propor-
tionnée comme volume à sa taille et
à son type.

Pourquoi ne pas rester dans le do-
maine du bon sens, qui réj_ît aussi la
bonne santé.

Les unes s'astreignent à une gym-
nastique qui les supplicie ; d'autres
inventent des menus qui compliquent
l'existence familiale en les privant
elles-mêmes de quantité de bonnes
choses, lesquelles prises modérément
et à certains moments ne risquent
jamais de leur être nuisibles. Sans
compter que les privations engen-
drent sinon de l'hypocondrie, du
moins de la mauvaise humeur.

Pourquoi ne pas supprimer un-
fois pour toutes les farineux, qui
n'ont jamais, que je sache, plongé
ceux qui les consomment dans un
état d'euphorie particulier...

Ne pas boire durant les repas,
mais, par contre, prendre au réveil
un quart de litre d'eau très chaude
et de même au milieu de l'après-
midi.

Au thé de cinq heures, n'y ajou-
ter qu'une tranche de citron et ne
rien manger à cette heure-là.

Trois fois par semaine environ ,
faire le repas du soir ainsi qu'il

suit: salade cuite sans beurre, com-
pote tièd e sans sucre, et un fruit
non sucré, telle la pomme.

Il va sans dire qu'on évitera l'al-
cool et qu'il faudra à tout prix trou-
ver une heure, au moins, pour ar-
penter la ville ou la campagne, non
pas au pas de promenade, mais à
rapide allure, afin d'amener une
bienfaisante transpiration.

Tenez-vous-en à ce régime qui
n'est ni fatigant ni ennuyeux, et
vous en sentirez très rapidement les
excellents effets.
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CONSEILS DE BEAUTE
Contre le double menton, déses-

poir des femmes , voici une bonne
recette : prene z un carré de toile
f ine  p lié en huit ou dix, imbibez-le
de la composition suivante : trois
citrons pressés jusqu 'à la dernière
goûte ; gros sel marin deux cuille-
rées à soup e et alcool à quatre-
vingt-dix degrés, également deux
cuillerées à soupe. Ceci fai t , f rappez
vigoureusement votre cou pendant
quel ques minutes chaque jour. Fai-
tes ensuite la ggmnasti que du cou
pendant cinq minutes. Lentement ,
pliez la tête en avan t, en arrière, de
chaque côté , et enfin tournez dou-
cement à droite et à gauche.

m. *
On peut èclaircir et for t i f ier  les

cheveux avec un mélange compre-
nant : un litre de vin blanc , cinq
cents grammes de rhubarbe et quel-
ques têtes de camomille allemande.
On fai t  bouillir le tout jusqu 'à ce
que le mélange soit réduit de moi-
tié , on applique avec une petite
brosse et on laisse sécher sans rin-
cer.

* * *Savez-vous que l'arnica étendu
d' eau for t i f i e  la vue ? Que l'eau de
p lantain, de cerf euil  ou de mauve
calme les paupières enflammées et
gonflées ?

* *
Cinquante grammes d' eau de ro-

se, cinquante grammes d'eau de
fleurs  d'oranger, cinquante grammes
d'eau de bleuets for t i f ien t  la vue.
Il faut  emploger cette lotion assez
chaude tous les matins.

Les nouvelles créations
de la mode se trouvent
toujours chez

Savoie-Peti.pierre
Gants de peau tSTSaï
taisie, toutes teintes mode C Qf)

depuis •»¦•*"-*--

Pour que la peau respire,
il f aut  la nettoyer

Adoptez les PRODUITS PASCHE
en vente chez

M1'" Marguerite Houriet
Elève diplômée de l'Institut Pasche

à Vevey
Neuchâtel - 1, rue Saint-Honoré

Téléphone 5 27 79
(en cas de non-réponse 5 37 69)

COURRIER
des ABONNÉS

Vos questions
Nos réponses

PENSÉE POUR TOUS . — «On vaut
plus par les égards que l'on observe
que par ceux que l'on obtient ». (Thiers)

GEORGETTE. — Les chapeaux à lar-
ges bords sont à la mode ce printemps,
profitez-en afin de préserver votre teint
des taches de rousseur ; le fichu de
tête, le turban ne sont pas pour celles
dont l'épiderme se couvre de ces en-
nuyeuses taches ! Une bonne crème
fond de teint, assortie à la couleur de
votre peau , vous rendra de grands ser-
vices dès que le soleil deviendra chaud;
c'est un excellent préservatif. Il y a
mille et un onguents contre les « rous-
ses », voici celui que je trouve dans
La femme d'aujourd'hui et qui semble
devoir convenir. Je vous dirai encore,
toutefois, que , suivant la nature et la
pigmentation de la peau , les taches de
rousseur sont ou superficielles et pâ-
les, ou très marquées ; chez les per-
sonnes à cheveux roux ou rougeâtres,
ce dernier cas est fréquent. Je ne ga-
rantis aucune pommade pour elles.
Matin et soir, faites des applications
d'eau oxygénée à 40 volumes en utili-
sant un petit pinceau avec lequel vous
touchez les partie atteintes. Persévé-
rez trois ou quatre semaines. En cas
d'insuccès, recourez à une solution snl-
fo-iodée que le droguiste préparera
pour vous. Avant l'opération , mouillez
les taches avec de l'eau bouillie. Ce
traitement doit être fait quatre ou cinq
fois par jour. La peau pôle et tombe en
général après cinq ou six j ours. A co
moment , faites quelques applications
d'une bonne crème hygiénique.

MARTHE. — Lavez votre gaine de
lastex dans une bonne mousse de savon
tiède. Il faut que cette mousse soit
assez abondante pour que vous puissiez
agiter l'obj et dans ce bain; ne pas frot-
ter, mais presser entre les paumes et
maintenir la gaine touj ours dans sa
forme. Loin de déformer de tels tis-
sus, oe lavage leur rend élasticité et
fermeté. Etendez la gaine sur un sé-
choir , loin de tout chauffage. Le rin-
çage a été fait dans de l'eau tiède
après quoi vous avez pressé la gaîne
dans une serviette, avant de la mettre
sur le séchoir.
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ZANZIBAR.  — Une dame utilisant
un fourneau électrique, me dit être
surprise de votre question à propos de
beurre que l'on ne pourrait pas faire
noircir. Les plaques de l'apparei l n'é-
tant pas toutes de la même chaleur, il
est aisé de placer le plat de beurre sur
celle qui a le courant le moins fort et,
bien entendu , de surveiller le beurre,
de le remuer, car, de blond , il arrive
promptement au brun , ce que toute mé-
nagère à son affaire constate aussi
sur un fourneau à gaz.

J.  J .  — Un testament peut être fait
en la forme orale, dit le C. C. à l'article
506. Mais il doit l'être devant deux té-
moins, que le testateur charge d'en fai-
re dresser acte daté. On procède de cette
manière en cas de danger de mort im-
minen t, de communications intercep-
tées, de guerre ou d'épidémie. — Les
désirs ou intentions d'une personne à
l'égard d'un tiers et dont elle a fait
part sans autres témoins que l'intéressé,
n'ont aucune valeur au décès ; la ré-
serve d'un descendant est des Y\ de son
droit de succession; on ne peut la sup-
primer; mais on peut avantager un au-
tre héritier, quand les héritiers légaux
ont touché (sauf indignité) cette légi-
time réserve. (Articles 471 et 477 du C.
C.)

CADRAN. — La calvitie d'un homme
de vingt-cinq ans a toujours des causes
sérieuses, Monsieur, et ce n'est pas moi
qu 'il faut  consulter; la séborrhée gras-
se, l'arthritisme héréditaire, les mala-
dies parasitaires du cuir chevelu , d'au-

tres raisons encore, sont à la base de
cette infortune. Un médecin spécialiste
vous fournira tous renseignements; ne
dépensez plus RIEN en drogues, pom-
mades, onguents, je vous prie, c'est de
l'argent perdu. — Le premier guide de
voyages en Suisse date de 1793. Vous
voyez que c'est assez ancien. Ce guide
a marqué le début de toute une littéra-
ture touristique se rapportant du reste
autant à d'autres contrées et pays qu 'à
la Suisse. Toutefois, il faut préciser
que ce guide ne procurait pas au tou-
riste l'indépendance qui est si précieuse
aux gens aimant à se tirer d'affaire
seuls, même dans un pays dont ils igno-
rent la langue et les coutumes. C'est
à Charles Baedecker que l'on doit des
progrès remarquables dans ce domaine.
B. était un Allemand d'Essen, né en
1801. Je vous en parlerai dans le cour-
rier prochain.

M O I N E .  — Réparation d'un ballon de
footb all : dégonfler totalement en des-
serrant les ligatures de l'embouchure,
sortir le ballon de la peau , le regon-
fler. Puis le plonger dans l'eau pour
voir d'où s'échapperont les bulles d'air,
ce qui décèle l'endroit percé, comme
pour les chambres à air des vélos. On
dégonfle ensuite le ballon , on le met
bien à plat , on applique à l'endroit où
l'on a fait une marque une goutte de
dissolution de caoutchouc que l'on étend
avec le doigt. On fait de même sur un
petit morceau de caoutchouc contre la
fuite , on comprime énergiquement, on
mot ensuite un peu de talc et l'on char-
ge par-dessus une pile de livres ou des
poids lourd s, durant quelques heures.

ENQUETE. — J'ai reçu différentes
lettres d'hommes au service et de fem-
mes de soldats, après avoir parlé ici de
ceux qui  rentrent au foyer pendant les
permissions militaires et de celles qui
les reçoivent. Ce courrier-ci est très
abondant, je ne puis vons faire part de
ces réflexions aujourd'hui, mais vous
prom ets d'y revenir dans quinze jours.
Merci cordial à ceux qui m'ont ré-
pondu à ce propos 1

POMMES DE TERRE. — Deux lec-
teurs m'ont demandé s'ils peuvent aussi

planter de grosses pommes de terre,
n'en ayant pas de petites. Oui, cela peut
se faire, me répoud mon conseiller en
jardinage : cela se fait également à la
campagne; couper la partie où se trou-
vent les yeux , en longueur ou en lar-
geur et planter chaque moitié séparé-
cnent ; si c'est en longueur, laisser au
tubercule la partie du bas ; si c'est en
largeur, utiliser cette partie pour la
table.

TREIZE ANS.  — Vous avez bien de
la sagesse, ma petite fille, si vous m'a-
vez donné votre âge exact, et vous êtes
bien réfléchie : si réfléchie que votre
demande exige que je la tourne et re-
tourn e soigneusement dans mon esprit
avant de lui donner la réponse qui
vous satisfera. Attendez le courrier
prochain , je vous prie.

CROCUS. — Je ne recommande pas
le vinaigre pour le nettoyage des
éponges naturelles ; le citron est beau-
coup meilleur. Vous frottez vigoureu-
sement les éponges avec le citron bien
mûr. coupé en long, puis vous rincez
plusieurs fois à l'eau froide.

SILENCE.  — Un peu de botanique
élémentaire rend de grands services,
Afadame , au moment où reprennent les
courses et promenades; si vous con-
naissez les plantes aromatiques telles
que la menthe, le thym , la marjolaine,
montrez-les à vos enfants, dites-leur
qu 'appliquées sur les piqûres d'abeilles
et de guêpes elles empêchent l ' inflam-
mation. Il est évident que l'ammonia-
que est un remède très efficace dans
ce cas, mais on n'en prend pas toujours
avec soi : par contre, pourquoi ne pas
avoir touj ours un oignon dans ses pro-
visions? Son jus est très précieux comme
palliatif , son coût est insignifiant, il ne
pèse rien ! — Vous demandez quel sport
d'été je puis vous conseiller ; il y en a
plusieurs, mais il m'aurait été agréa-
ble autant qu'indispensable de savoir
votre âge, car, si les sports sont excel-
lents par eux-mêmes, ils ne convien-
nent pas tous à toutes les femmes. Age
mûr ? Alors, le tennis, les courses de
montagne, le golf.

LINE. — On repose les jambes fati-
guées en les allongeant, les pieds sou-
tenus plus haut que le bassin. Il faut
prendre garde, quand les pieds sont
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sensibles, à ne pas les amollir encore
par des bains chauds et prolongés, des
savonnages répétés. L'on croit à tort
leur faire dn bien. L'on évitera les am-
poules, les irritations par des lavages
rapides à l'eau froide. Une lotion pré-
cieuse pour les pieds sensibles est celle-
ci : tanin en solution dans de l'alcool
à 90°. J'ai en outre le nom d'un autre
liquide excellent pour raffermir l'épi-
derme des pieds. A votre disposition,
_v_n. l'adresse tin fabricant.

M O I N E A U X .  — Vous êtes incommo-
dée par des moineaux qui s'acharnent
à faire leurs nids au-dessus de votre
store. Un habitan t de la campagne, qui
a eu également à souffrir de l'intrusion
de ces oiseaux, m'écrit qu 'il est permis
de les abattre au flobert : si vous avez
du goût pour le tir, voilà de quoi vous
amuser utilement. Si non , mon aimable
correspondant vous envoie par mon
entrem ise un moyen pacifique assez
efficace. Prenez, dit-il , une pomme do
terre ronde moyenne ou une pomme,
piquez quatre fortes plumes (ailes) de
canard ou de poule , à gauche, à droite,
sur et sous la pomme. Plantez un mor-
ceau de bois au milieu, attachez-le à
une ficelle de 50 à 70 cm., celle-ci à
un bâton de 60 cm. à 1 mètre de long,
que vous fixez à l'endroit où sont les
moineaux, en le faisant dépasser la
maison ou le store. Le moindre coup
de vent fera tourner la pomme, sur-
tout si vous prenez la ficelle double et
la tordez un peu ; cela donne l'illusion
(bénie en l'occurrence) d'un oiseau de
proie. J'ai vu , ajoute mon correspon-
dant, une treille bien protégée par ce
moyen. Cela vous réussira-t-il aussi 1
Je vous le souhaite.

MERCI.  — Aux lectrices qui m'ont
fourni les renseignements au sujet du
costume neuchâtelois.

JOSETTE.  — U est fréquent, Mada-
me, que de très jeunes enfants pronon-
cent mal certaines consonnes : c'est le
cas, par exemple, pour les petits à qui
manquent les incisives : l'orifice aiusi
formé dans la bouche les prédispose
momentanément à ce que l'on appelle
le sigmatisme. U est probable qu 'il en
sera pour votre enfant comme pour de
nombreux autres : la dentition, en se
complétant normalement, fera dispa-
raître ce petit défaut. — Mieux que
moi les drogueries, les magasins d'arti-
cles do ménage vous fourniront le ci-
rage brillant que vous désirez éten-
dre dan s une pièce de votre apparte-
ment. Je ne donne ici aucun nom de
marchandise ou de produit, de sorte
que je ne puis vous rendre service. Je
n'ai pas de conseil à vous donner, mais

je m'étonne que vous désiriez tant faire
briller un parquet de vestibule, local
qu'il est si difficile de maintenir dans
cet état resplendissant... U me semble
que des nattes brunes, beiges ou rouge
foncé, par exemple, ou un joli linoléum
vous épargneraient beaucou p de peine
et feraient mieux l'affaire ! Je me mêle
de4 ce qui ne me regarde pas, c'est en-
tendu, mais c'est dans votre intérêt !

MIREILLE.  — Il arrive parfois que
l'asphalte des terrasses se fendille , sous
l'action des intempéries, se gonfle mê-
me sur une longue surface. Je pense
que seul un carreleur est à même de
« rapiécer » l'asphalte, d'en couler dans
les fissures et d'aplatir les endroits
gonflés. Je ne connais pas d'autre
moyen infaillible pour de tels incon-
vénients.

H. C. à C. — U est très regrettable
qu'avant de laver et surtout de cuire
votre nappe tachée d'humidité, vous
n'ayez pas demandé conseil. C'est cn
effet malaisé, après de tels lavages,
d'essayer enfin ce par quoi il aurait
fallu commencer. Les taches peuvent
peut-être disparaître si vous les frottez
d'eau ammoniacale. Si la couleur de la
nappe est garantie, l'on peut mouiller
les taches avec dn jus de citron dilué
dans deux tiers d'eau et on saupoudre
de sel fin ; on laisse sécher et seule-
ment ensuite, si le tissu le supporte,
on le lessive. Autre manière : trempez
la partie moisie dans du lait, puis im-
bibez les taches de jus de citron sans
frotter , mais en pressant avec les doigts
pour qne le citron pénètre bien. Toute-
fois , je ne garantis aucun de ces
moyens, pour les raisons que je vous ai
données plus haut. »

SCEAU. — Je vous répondrai direc-
tement.

POINTS NOIRS.  — Plusieurs person-
nes demandent  que faire contre ces en-
nuyeux points noirs ; je répète qu 'il
y a toujours une cause indirecte à ces
impuretés: anémie, troubles intesti-
naux, lymphatisme. Un médecin déter-
mine ce qui en est. Alors seulement,
l'on agit avec des chances de succès ;
prendre du yoghourt régulièrement ou
autre ferment lactique, laisser de côté
tout excitant, viande salée, café , alcool,
etc., légères frictions le soir sur les
points noirs, suivies d'une application
de crème spécial e préparant l'expulsion
du comédon. Je reviendrai sur ce sujet.

A M I .  — S I L E N C E .  — M A R I O N .  —
SMART.  — S. S. — CURIEUX.  — RO-
SÉE. — Réponses prochainement.

LA PLUME D'OIE.
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Je ne suis certainement pas la
seule à trouver fâcheuse, pour ne
pas dire davantage, l'habitude
qu'ont certaines femmes de rester
de longs moments, dans une con-
férence ou au théâtre, la bouche
ouverte. Et lorsque vous causez avec
elles, il en est de même, tandis que
vous leur parlez et qu'elles vous
écoutent.

Il y a cent à parier contre elles
que ces charmantes jeunes femmes,
qui ont souvent de fort jolies dents,
ont un défaut de respiration. Cela se
rencontre fréquemment chez les en-
fants aussi. Il est indispensable de
surveiller ces en fants et de leur
faire soigner les fosses nasales-parce

qu'ils ne respirent certainement que
par une seule narine. Et il est non
moins nécessaire quand, à l'âge
adulte, on a les mêmes inconvé-
nients, de recourir aux conseils
éclairés de son médecin ou du spé-
cialiste.

On apprend à respirer.
Dès le réveil , s'assurer que la res-

piration nasale s'effectue normale-
ment, librement, largement, et des
deux narines à la fois. En compri-
mant successivement l'une, puis 1 au-
tre narine, on se rendra bien vite
compte si la respiration est égale
des deux côtés. Sinon, il faut s ap-
pliquer à respirer avec celle qui
offre quelque difficulté, en compri-
mant la narine qui fonctionne nor-
malement. Faire cet exercice plu-
sieurs fois chaque matin. Porter une
grande attention à ne pas rester la
bouche ouverte, du moment qu'on
ne parle pas ; joindre les lèvres
complètement, en s'observant et en
respirant lentement et fortement par
les narines. En se plaçant devant
un miroir pour ces exercices, on
obtiendra un résultat excellent.
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Respirez-vous normalement?

T

j iA  Votre machine a coudre
tSSÈSÊa ne répond plus à vos
I S^̂ WK ^ besoins... Changez-la".miJPL r a n t r<- une BERNINA

I ^«gV >*m^̂  ̂ qui reprisera pour vous
P**»|w__fc_«_ . votre linge et vos bas .
 ̂
^̂ ^̂ TH lï Je rePren*-s vos ancien-

^^^^ 
. v I nés machines.

MB_____Wa_ Henri Wettsteln
lgf3Wt_LU___l MÉCANICIEN
lM_Bt_____l_a___V Seyon 16-Grand'Rue S

Tél. 5 34 24

Deux tranches de pain trempées
dans du lait, une tasse de fromage
gruyère râpé, un quart de jambon ha-
ché, trois œufs. Mélangez toutes ces
substances en finissant par les
blancs d'oeufs battus en neige ferme.
Beurrez • un moule* versez-y _a pré**
paration, faites cuire au four et ser-
vez avec une sauce tomate.
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SOUFFLÉ AU JAMBON
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PETITS CONSEILS
Peut-on empêcher les raisins qui

sont mélangés à une pâte de tom-
ber an iond dn moule ? — La pâte
des gâteaux à laquelle on incorpore
des raisins secs ou des fruits confits
doit être bien travaillée afin que les
fruits soient répartis régulièrement.
Pour les cakes en particulier, il ne
faut pas négliger cette partie de la
préparation. Si vous désirez que les
fruits ajoutés à la pâte ne tombent
pas au fond du moule, il faut en-
fourner au four bien chaud , et non
pas tiède, afin que la pâte soit rapi-
dement et bien saisie.
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L'instruction est maintenant
terminée

(Suite de la première page)
Des pièces saisies, comme des aveux

de Muller et de Triib, il résulte que
les renseignements fournis concer-
naient l'armée allemande. Mais, M
n'est pas exclu qu'on ait affaire à
un « agent double », servant deux ou
plusieurs maîtres. En outre, le mys-
térieux Anglais dont Millier a don-
né le nom — mais qui doit être un
faux nom — n'a pu être retrouvé,
de sorte que l'on n'a aucune preuve
de la destination des renseigne-
ments, une fo is qu'ils avaient quitté
les mains de Muller. Ce qu'on peut
affirmer, en revanche, c'est que
Triib ne « travaillait » pas — si l'on
peut user de ce terme pour une acti-
vité aussi peu reluisante — selon
ses sympathies ou ses antipathies.
Nulle passion idéologique ne l'ani-
mait. Il voulait de l'argent, car il
en avait grandement besoin. On se
tromperait donc lourdement en
voyant dans ce haut fonctionnaire
dévoyé un instrument de telle ou
telle puissance, un traître prêt à
rendre service à un éventuel agres-
seur. Triib ne fut pas non plus le
protecteur attitré des officiers fron-
tistes; sur ce point, l'auditeur en
chef de l'armée a fait une déclara-
tion des plus catégoriques qui est un
démenti formel aux allégations de
quelques journalistes trop pressés
d'exploiter le cas à des lins pure-
ment politiques.

LES ENSEIGNEMENTS A TIRER

Et maintenant, s'il est des leçons
à tirer de cette malheureuse affai-
re, ce sont, à notre avis, les sui-
vantes :

Les autorités ont le plus grand
intérêt à renseigner la population
le plus tôt et le plus complètement
possible, afin de couper court aux
iaux bruits, aux interprétations er-
ronées qui ne font qu'agiter, exciter
l'opinion publique.

Mais d'autre part, l'opinion pu-
blique doit, elle aussi, savoir atten-
dre avec la patience et la confian-
ce nécessaires les explications offi-
cielles et sûres. Elle doit surtout se
méfier de ceux qui, sous prétexte
de la mettre en garde, de l'éclairer,
grossissent les faits et font passer
leurs déductions et leurs supposi-
tions intéressées pour des renseigne-
ments contrôlés. Dans le cas particu-
lier, si Pauforité militaire n'a pas
fourni plus tôt les renseignements sur
les faits reprochés à Triib et à ses
complices et sur l'identité de ces
derniers, c'est qu'elle espérait enco-
re arriver, par Muller, à percer
l'identité du mystérieux Anglais.
Pour cela, il fie ' fallait pas que l'ar-
restation de Muller fût publiée.

Enfin, le cas Trûb démontre que
notre service de contre-espionnage
travaille bien; qu'il agit rapidement
et que la justice militaire, elle aussi ,
mêm e dans les affaires délicates —
et c'en était bien une — procède
d'une manière expêditive. a. p.

Des pré cisions
sur l'aff a ire
d'esp ionnage

de Berne

Emissions radiophoniques
de mardi

(Extrait du Journal « Le Radio »)
SOTTENS: 7 h., lnform. 7.10, dieques.

11 h., émission matinale. 12.29 , l'heure.
12.30, lnform. 12.40, disques. 13 h., mu-
sique de Beethoven. 16.69, l'heure. 17 h.,
concert. 18 h., causerie. 18.10, disques.
18.15, l'avis du médecin. 18.20, danse.
18.30, chronique théâtrale. 18.40 , chan-
sons par Yvonne Printemps. 18.50, com-
muniqués. 19 h., les leçons de l'histoire.
19.10, musique variée. 10.20. en marge de
l'actualité. 19.30, chant, par Mlle Alice
Caselmann. 19.50 , lnform. 20 h., échos
d'Ici et d'ailleurs. 20.30, < Miss B_ », piè-
ce de M. Rudolf Besler. 22 .20, lnform.

Télédiffusion : 11 h. (Lugano), émission
matinale. 12.40 (Lausanne), disques. 17 h.
(Zurich) concert. 18 h. (Lausanne) , cau-
serie. 18.15, causerie musicale. 18.20,
danse. 18.40, chansons par Yvonne Prin-
temps. 18.55, disques. 19.10, pot pourri
de valses. 19.30, chant par Mlle Alice
Caselmann. 20 h., échos d'Ici et d'ail-
leurs, 20.30 , « Miss Ba », de M. R. Besler.

BEROMUNSTER : 11 h., émission mati-
nale. 12.40, variétés. 13.10, disques. 17 h.,
conc. par le R.O. 18 h., Imprévu. 18.15,
Jodel. 18.30, causerie héraldique. 18.50,
disques. 19 h., musique variée. 19.43, conc.
par le R.O. 21.15 , musique variée.

Télédiffusion : 11 h. (Lugano), émis-
sion matinale. 12.40 (Berne), variétés.
13.10, disques. 16.30, lecture. 17 h. (Zu-
rich), oonc. par le R.O. 18.15, jodel. 18.50
(Berne), causerie. 19 h., musique variée.
19.43 (Zurich), conc. par le R.O. 21.15,
musique variée.

MONTE-CENERI : 11 h., émission ma-
tinale. 11.50, concert. 12.05, musique po-
pulaire. 12.40, trio. 13.15, disques. 17 h.,
concert. 19 h., musique légère. 20 h, pour
les soldats. 21 h., quatuor de Respighi.
21.30, chants de printemps. 22 h., danse.

Télédiffusion : 11.30 (Rome I), musique
symphon. 12 h. (Milan), disques. 12.40
(Lugano), Jazz. 13.15, chansons. 13.45
( Rome ni), musique légère. 17.15 (Mi-
lan I), conc. vocal. 19 h. (Lugano), mu-
sique légère. 20 h., pour les soldats. 21 h.,
quatuor. 21.30, chants de printemps. 22 h.
danse.

Télédiffusion : (programme européen
pour Neuch&tel).

Europe I : 11 h. (Breslau), petit or-
chestre. 12 h. et 13.45 (Stuttgart), con-
cert. 15 h., petit orchestre. 16.10, thé
dansant. 17.25 (Milan I), conc. vocal . 18.30
(Stuttgart), variétés. 21.25 , opérettes et
musique de films. 21.30 , concert.

Europe II : 12.15 (Paris) , chansons.
12.45. musique variée. 15 h. (Radio-Paris),
piano. 15.15, mélodies. 16.45 (Paris), so-
liste. 17.30, musique légère. 18.15 , chan-
sons. 18.30, le quart d'heure du soldat.
18.45, musique de chambre. 19.48, flûte.
20.30, concert. 22 h., musique variée.

RADIO-PARIS: 11.50, violon. 12.45, conc.
vocal. 13.15, flûte et ptono. 13.45, : violon-
celle et piano. 15 h., piano. 16.30, récital
Chopin. 17 h„ chansons. 17.15, musique
de chambre. 18.15 , sonate de Grieg. 19 h.,
musique légère. 19.30 , disques. 19.45 , trio.
20.45 , émission dramatique. 22 h., ls
chanson du dessert.

PARIS P.T.T. : 12.45 , musique variée.
17.30 , musique légère. 18.45 , musique de
chambre. 22.45 , trio.

BUDAPEST : 19.30 , « Au pays du sou-
rire » , opérette de Lehar.

BRUXELLES : 20.30 , conc. symphon.
BRUXELLES Fl. : 20.30, conc. symphon.
MILAN : 21.30 , «La force du destin ».

opéra de Verdi.
FLORENCE : 20.30 «L'amour qui passe»,

comédie musicale.
ROME : 21 h., conc. symphon.
DROITWICH : 21.35 , conc. par la B.B .O.

Derna r% mercredi
SOTTENS : 7 i. ., lnform. 7.10, disques.

10.10 , émission radlosoolalre. 10.40, dis-
ques. 11 h., émission matinale. 11.60,
pour le ler mai. 12.29 , l'heure. 12.30, In-
formations. 12.40. disques. 16.59 , l'heure.
17 h., concert. 18 h., pour la Jeunesse.
18.50 , communiqués. 19 h., pour la Jeu-
nesse. 19.15, micro-magazine. 19.50, In-
formations. 20 h., leur vrai visage : La
dame aux cnméllas. 20.20 , harmonies al-
pestres. 21 .05, causerie muslco-llttéralre.
22.25 , lnform.

DERNI èRES DéPêCHES

N. Dino Alfieri
nommé ambassadeur

d'Italie à Berlin

Vers un nouveau
renforcement de l'« axe »

ROME , 29 (Havas). — M. Dino
Alfieri , ambassadeur d'Italie près le
Saint-Siège, est nommé ambassa-
deur d'Italie à Berlin. M. Bernardo
Attolico, ambassadeur d'Italie dans
la capitale allemande depuis 1935,
est nommé ambassadeur d'Italie
près le Saint-Siège.
I»e sens de cette nomination

ROME , 29. — A propos de la nomi-
nation da M. Dino Alfieri , comme
ambassadeur d'Italie à Berlin, on
souligne, dans les milieux politiques
italiens, que cette nomination est
considérée comme une nouvelle
preuve de renforcement des liens
entre Rome et Berlin, étant donné
les sentiments personnels de I'am-
.bassadeur Alfieri envers l'AHema-
' gne. On fait remarquer également
que M. Alfieri était , en 1934, l'un
des dirigeants de la section mila-
naise de l'association pour les
échanges culturels italo-allemands.
Comme ministre de l'éducation pu-
blique de 1936 à 1939, M. Alfieri sti-
pula presque tous les accord s cultu-
rels, artistiques et journalistiques
entre l'Italie et l'Allemagne.

Le « Giornale d'Italia» sou'.igne
que M. Alfieri est un grand connais-
seur de tous les problèmes de
l'« axe ».

Signature du protocole
russo- finlandais

sur la démarcation de la frontière
tinno-soviétique

MOSCOU, 30 (Havas). — Le pro-
tocole russo-finlandais sur la démar-
cation de la frontière entre l'U.R.
S.S. et la Finlande, conformément
au traité de paix du 12 mars der-
nier, a été signé lundi à Moscou par
MM. Molotov et Paasikivi , ministre
plénipotentiaire de Finlande.

__________________________.

De nouveaux pourparlers
anglo- italiens

seraient sur le point
d'être engagés

LONDRES, 29 (Havas). — H est
possible qu 'une délégation commer-
ciale britannique se rende prochai-
nement à Rome, à la suite de l'en-
tretien qu'ont eu vendredi dernier
lord Halifax et l'ambassadeur d'Ita-
lie à Londres, M. Bastianini.

Lord Halifax aurait dit à ce der-
nier que le gouvernement britanni-
que fera tout son possible pour
aplanir les difficultés dont fait état
l'Italie et qui se révéleraient justi-
fiées. L'objet principal de l'entre-
tien , qui eut lieu sur la suggestion
du chef du Foreign office, fut la
reprise éventuelle des pourparlers
commerciaux anglo-italiens en vue
d'accroître les échanges entre les
deux pays. Des perspectives de pro-
grès auraient été entrevues. Si ces
espoirs se confirmaient , il est vrai-
semblable que les discussions, conti-
nueraient à Rome. On présume que
la question du contrôle de la contre-
bande de guerre a été évoquée éga-
lement par lord Halifax et M. Ba-
stianini.

Sur le front occidental
_e communiqué français
PARIS, 29 (Havas). — Communi-

qué du 29 avril au soir: « Journée
calme dans l'ensemble. *

Les sessions
des conseils généraux

en France

La vie politique intérieure
outre-Doubs

Notre correspondan t de Paris
nous t é l é p hone:

La session des conseils généraux
vient de s'ouvrir.

On a souvent plaisanté avant
guerre sur le caractère platonique
des vœux émis dans ces assemblées
et sur les discours auxquels donne
lieu ce rite annuel. Dans les circons-
tances présentes, ces manifestations
oratoires ont leur importance : c'est
la grande voix des provinces fran-
çaises qui, par leurs délégués les plus
qualifiés, font entendre leurs aver-
tissements, leurs doléances, mais
aussi leurs raisons puissantes d'es-
poir qu'inspire la situation aux gran-
des masses rurales principalement.

Des personnalités aussi marquan-
tes que M. Abel Gardey, rapporteur
du budget au Sénat, ont ouvert la
session par des discours importants.
« Il s'agit d'opter entre la facilité et
le courage, a déclaré M. Gardey, car
nous ne pouvons plus comme en
1914 nous offrir une politique de fa-
cilité. Le sacrifice de tous s'impose
dans un labeur opiniâtre et continu >.

Entretiens économiques
hungaro-allemands

BUDAPEST, 29 (Havas). — Le mi-
nistre du commerce et de l'industrie,
M. Vargas, a reçu longuement lundi
matin M. Clod ius, ministre plénipo-
tentiaire et directeur des accorda
commerciaux du Reich qui , samedi,
fut déjà reçu accomipagaé du direc-
teur hongrois des accords économi-
ques, par le président du conseil M.
Teleki.

Bien que la venue de M. Clodius à.
Budapest ne rentre nullement dans
le cadre de la réunion habituelle du
comité économique mixte hungaro-
allemand, les milieux officiels affir-
ment que les entretiens actuels ne
portent que sur un échange de vues
général.

Dans les milieux diplomatiques
étrangers on attribue cependant une
certaine importance à cette venue
du directeur des accords commer-
ciaux du Reich qui , croit-on, serait
en raipport avec le plan économique
allemand suggérant aux Etats du
sud-est la stipulation de leurs pro-
positions pour augmenter leurs posr
sibilités d'exportation vers l'Allema-
gne. - . X , „'. ¦_. ..- _( *4 ti

Le « premier» australien
s'adresse

à la nation italienne
SYDNEY, 29 (Havas). - Inaugu-

rant le nouveau service de radio-
diffusion en langue italienne, M.
Menzies, premier ministre, s'adres-
sant à la nation italienne, a déclaré
entre autres :

Nous devrions nous comprendre mieux
que nous ne le faisons actuellement.
Entre vous et nous existe une amitié
bien établie basée sur le respect réci-
proque. L'Australie est une nation bel-
ligérante mais l'Italie est neutre. Le
peuple Italien sera peut-être Intéressé
de savoir pourquoi l'Australie est en
guerre avec l'Allemagne. Nous, Austra-
liens, en tant que Britanniques, nous
vivons et mourrons avec la Grande-Bre-
tagne. C'est là une des raisons pour les-
quelles nous combattons contre l'Alle-
magne. Une autre raison est que nous
aimons notre liberté et qu'en consé-
quence nous sommes prêts k tout mo-
ment à lutter pour cette liberté et no-
tre indépendance, n n'existe aucune na-
tion qui soit mieux k même de com-
prendre le sort de la Norvège, du Dane-
mark , de la Suède, de la Hollande et de
la Belgique que l'Italie. L'Italie est sor-
tie en pleine confiance des nombreuses
luttes engagées au cours de sa longue
histoire parce qu'aucun voisin puissant
n'est venu s'immiscer dans ses affaires
nationales. La Suède, ainsi que les au-
tres Etats doivent vivre dans cette crain-
te de l'agresseur. Dans de telles condi-
tions, nous devons être unis.

BOURSE
( C OU R S  OE C L ÔT U R E)

BOURSE DE GENÈVE
OBLIGATIONS 26 avril 29 avril

t %% Cb.S'rco.-Sulsse 480. — d 472.—
8 % Ch. Jougne-Eclép. 416. — d 417.—
8 % Genevois a lots 113.— 113.—
6 % VlUe de Rio . . . .  96.- 96.— d
6 % Argentines eéd... 47.— % 47 W %
8 % Hlspano bons .. 248. — d 254.—

ACTIONS
Sté fin. ltalo-suisse 83.— 82.— d
Sté gén. p. l'ind éleo. 148.— 160.—
Sté fin. franco-suisse 87. — d 87.— d
Am europ secur ord 27 % 27 Vt
Am europ secur prlv 470. — 475.—
Ole genev. Ind. d gaz 250. — 250.—
Sté lyonn. eaux-éclair. 93. — 90.—
Aramayo 24 Vs 25.—
Mines de Bor 90. — 85.— d
Cbartered 18 % 16 V.
Totis non estamp. .. 43. — 42.—
Parts Setlf 240. — d 240.— d
Ptnanc. des caouteb. 18 % 18 %
Electroiux B. 36. — 89.—
Roui bUles B (SECF) 101. - 101.—
Separator B. 41.— 43.—

BOURSE DE ZURICH
OBLIOATIONS 26 avril 29 avril

. * C.FJ . dlff. 1903 86.40% 86.10 _
S%C.FJ 1938 77.25% 77.40 '/.
i \\ Empr féd. 1930 100.35% 100.30 %
8 % Défense nat. 1996 94.60% 94.10 %
3J _ -4% Déf. nat. 1940 96.50%d 96.B0 .iO
3 Û  Jura-Slmpl. 1894 86. -% 85.50 %
3 !_ Goth. 1895 Ire h. 85.25% 85.25 %

ACTIONS
Banque fédérale SA. 250.- d 242.— d
Union de banq. sulss. 388. — J8ô.—
Crédit suisse 34°**- 339-—
Crédit foncier suisse 182. — d ~*—'
Bque p. entrepr. électr. 201. — 202.
Motor Colombua . .. 162.- 1°r—
Sté suls.-am d'él. A 62.- „„°^-—Alumln. Neuhausen . 2375. — 2370.
C.-P. Bally S. A 970.- 990.— O
Brown, Bovert et Co 172. — d «*•—
Conserves Lenzbourg 1625.— o 1620.—
Aciéries Fischer .... 590.- 578.—
Lonza 495 -- d 498 _
Nestlé 1065.- 1060.—
Sulzer 700.- 705.—
Baltimore et Ohlo .. 22 '/. d 32 _ d
Pennsylvania ¦>¦>¦— .22'—
General electrlo . . . .  169.— 187.—
Stand. OU Cy of NJ. 190.— 187.—
Int. nlok. Oo of Can. 136. — 185.—
Kennec. Copper corp. 163.— 160.—
Montgom. Ward et Co 234.- 226.—
Hlsp am. de electric. 1305. — 1330.—
Italo argent, de elect. 167.- 170.—
Royal Dutch 483.- d _ T7.—
Allumettes suôd. B. . 7 % o 7 W

BOURSE DE BALE
ACTIONS 26 avril 29 avril

Bançt. commero. B&le 168.— d 170.— d
Sté de banq. suisse . 335.— 336.—
Sté suis. p. l'ind. éleo. 205. - d 206.— d
Sté p. llndua chlm. 4950.- 4950.—
Chimiques Sando» .. 7600.— 7800.—
Echappe de Bâle 392.- 388.—
Parts c Canaslp > _<__ 18 K d 18 14 d

BOURSE DE LAUSANNE
ACTIONS 26 avril 29 avril

Bque cant. vaudoise . 565. — 650.— d
Crédit foncier vaudois 555.— 645.— d
Câbles de Cossonay . 1860.- d 1860.— d
Chaux et clm. S. r. 300. — d 300.— d
La Suisse, sté d'assur. 2375. — 2350.—
Canton Fribourg 1902 il.— il.—
Comm Fribourg 1887 77.- 76.— d
B* -Romande d"Elect. 170.- d 170.—

(Cours communiqués par la Banque
cantonale neuchâtelolse.)

BOURSE DE NEUCHATEL
Les chiffres seuls Indiquent les prix faits

d = demande o = offre
ACTIONS 26 avril 29 avril

Banque nationale .... 625.— d 528.— d
Crédit suisse 345.— d 830. — d
Crédit foncier neuchât 450. — d 450.— d
Sté de banque suisse 347. — d 330. — d
La Neuchâtelolse 410.— o 410.— o
Câble élect. Cortaillod 29*i5_-- *-*2_ 2i>- ~
Ed. Dubied et Ole «*•— . *}« SCiment Portland 820.- d °2°-_ d
Tramways Neuch. ord. 100.- o 100.- o

> * priv. — ¦— — .—
Imm. Sandoz - Travers 100.— d 100.— d
SaUe des concerta .... 250.- d 250.- d
Eaus — •—' -*•—
-tablissem. Perrenoud 820.— o 820.— o
Zénith S.A ordln. .. — .— — •—> > privll. — 95.— d 96.—

OBLIGATIONS
Etat Neuchftt. 8« 1902 98.- d 98.- d
Etat Neuchftt. 4H 1980 97.- d 98.-
Etat Neuchftt 4% 1931 88.- o 87.-
Etat Neuchât. 4% 1932 89.- o 88.50
Etat Neuchftt. 2 % 1932 82.- 80.- d
Etat Neuchftt. 4% 1984 89.50 o 87.50
Etat Neuchât. S t i  1938 -.- -.-
Ville Neuchftt. 8 H 1888 98.- d 98.- d
Ville Neuchftt. 4W 1931 94.50 — .-
VUle Neuchftt 4% 1931 -.- — *—
VlUe Neuchftt, 8M 1832 -.- — .—
VUle Neuchftt. 8Ù 1937 80.- o 80.—
Oh.-de-Fonds 4% 1931 -.— — .—
Locle Z %% 1903 . . . .  — .— — •—
Locle 4% 1899 — .— —¦—
Locle i y .  1980 — .— —•—
Saint-Blalse ty , % 1980 -.— — •-
Crédit fonc. N 6% 1980 100.25 d 100.26 d
Crédit F. N i%% 1938 86.- d — .—
Tram de N . ky,% 1986 -.- -.-
J. Klaus i<4 1931 96.50 d 97.— d
E. Perrenoud 4 % 1937 92.- o 92.- O
Suchard _H 1930 86.- o 96.- o
Zénith 6% 1930 — •— — .—
Taux d'escompte Banque nationale 1 H %

BOURSE DE PARIS
26 avrU 29 avril

4 U % Rente 1932 A 80.90% 88 %
Crédit Lyonnais . . . .  1710.— 1705.—
Suez cap 16160. — 15950.—
Oie Générale Elect. .. 1585.— 1600.—
Péchlney 2040.— 2051. —
Rhône Poulenc ...... 1238.— 1235. —
Dglne 2208. — 2200.—
Air Liquide 1935. — 1958.—

BOURSE DE LONDRES
26 avril 29 avril

3 H % War Loan .... 99.56 % 99.81%
Rio Tint» ..'. 14. 0. 0 14. — .—
Rbotcana 10. 2. 3 10. — .—
Rand Mines ........ 7.13. 9 7.13. 9
Shell Transport .... 3.16 . 3 8.16.10
Courtaulds 1.18. 0 1.17. 7
Br Am. Tobacco ord. 8. 5. 0 6. 6. 3
Imp. Chem. Ind. ord. 1J1.. U ni. 7Imp. Tobacco Oo ord 5.16. 3 5.15. 0

BOURSE DE NEW-YORK
Clôt, du Ou», du
27 avril 29 avril

Allled Chemical et Dye 179 .25 179.50American Can . . . .  114.75 — .—American Smeltlng .. 50.— American Tel. et Teleg. 173.25 173 2BAmerican Tobacco «B» 90.— Bethiehem Steel 83.87 83 75Chrysler Corporation 86.— 86 87Consolldaded Edison 31.75 81 87Du Pont de Nemours 187.75 — —Electric Bond et Bbare e.ez e 87Gênera) Motor» . . . .  R3 12 53 37International Nickel 30. — 29 75New York Central .. 15.7s ia 12Dnlted Alroraft 49.35 ^
'50Dnlted States Steel 61 ._ ofja

(Cours communiqués par le Crédit Suisse,
Neuchâtel.)

COURS DES CHANGES
dn 29 avril 1940, à 17 h. 30

Demande oitre
Paris ....... 8.85 9 
Londres . * » * * 15.64 15.76
New-York .... 4.45 4.47
Bruxelles .... 75.10 75.60
Milan ...... —.— 22.60

> lires tour. _v- 18.80
Berlin —*— —.—

> Registermls —.— 95.—
Amsterdam . . . 236.60 237.10
Stockholm . . . —.— —.—
Buenos-Ayres p. 1.01 1.04
Montréal . . . .  3.70 3.85

Communiqué ft titre indicatll
par la Banque cantonale neuchâtelolse.

Publicitas S. A.
L'assemblée générale ordinaire des ac-

tionnaires de Publicitas, société anony-
me de publicité, s'est réunie k Lausanne
le 26 avril.

Le rapport du conseil d'administra-
tion fait état dea conséquences défavora-
bles des événements Internationaux sur
le marché de la publicité, qui Jusqu'au
début dee hostilités avait fait preuve
d'une certaine stabilité. Vu les charges
croissantes des Journaux, les éditeurs sont
contraints d'envisager une adaptation des
prix de la publicité. Certaines augmen-
tations se sont déjà révélées indispensa-
bles.

Les comptes de l'exercice présentent un
bénéfice de 225,712 fr. sans le solde re-
porté, de 73,545 fr. On répartit un divi-
dende de 4 y ,  % net au capital-actions.
Le montant reporté a compte nouveau
s'élève à 95,768 fr.

Forces motrices de Joux et de l'Orbe
La Compagnie vaudoise des forces mo-

trices de Joux et de l'Ort>e a tenu ven-
dredi son assemblée générale.

Les actionnaires ont approuvé & l'una-
nimité le rapport du conseil d'adminis-
tration. Ha ont voté la répartition pro-
posée du solde actif de profits et pertes,
909,829 fr. 20, soit 100,000 fr. k l'amor-
tissement du solde du compte comp-
teurs, 77,430 Ir. au fonds de réserve,
480,000 fr. de dividende, sous la forme
d'un Intérêt de 6 %, 185,000 Cf., part de
l'Etat de Vaud, 40,000 fr. au fonds de ré-
serve des actionnaires, 15,000 fr. k la dis-
position de l'assemblée générale, 32,399 fr.
20 b nouveau. L'Etat de Vaud participe
aux bénéfices de l'exercice avec une som-
me de 858,819 tr. 50, soit 193,819 fr. 50
annuité payée selon la convention du
9 Juin 1923, et 165,000 fr. part au bé-
néfice net (soit une augmentation de
92.108 fr. 70 par rapport _ l'exercice 1938).

Nouvelles économiques et financières

des C. F. F,, du 29 avril 1940, à 6 h. 40

j | A^ps X TEMPS ET 
VENT

280 Bâle -1-11 Couvert Calme
643 Berne .... *+* 10 Nuaseux >
587 Oolre -4- 11 Couvert »

1543 Davos . . . .+  2 > >
632 Fribourg . .+  9 Qq. nuag. >
394 Genève . . . .4 - 12 » »
475 Glaris . . . .  4* 10 Nuageux »

1109 Goscheneo 4- 7 Qq. nuag. >
666 Interlaken +10 Tr.b.tps >
995 Ch.-de-Pds + 6 Couvert »
450 Lausanne . -f 13 Qq. nuag. »
208 Locarno ... -j- 14 Tr. b. tps »
278 Lugano ... + 13 > >
439 Lucerne ..+ 11 Nuageux »
898 Montreux . + 12 Tr. b. tps »
482 Neuchfttel . 4- 10 Nuageux »
505 Ragaz . . . .  + 10 Couvert »
673 St-Gall ... + 11 Nuageux »

1858 8t-Morits .+ 8 Qq nuag. »
407 Schaffh" . + 12 Nuageux »

1290 Schuls-Tar. + 4 Tr. b. tps »
637 Sierre + 12 Couvert »
662 Thoune ..- •¦ 9 Qq.nuag. »
889 Vevey 13 Tr. b tps >

1609 Zermatt .. --  6 Nébuleux >
410 Zurich .... + 13 Nuageux >

Bulletin météorologique

• La mort de plusieurs aviateurs rus-
ses. — Le commissariat de l'aviation an-
nonce la mort de plusieurs aviateurs so-
viétiques tués en service le 27 avril, no-
tamment le pilote Golovine, qui était
l'un des meilleurs pilotes polaires sovié-
tiques. Il participa en 1937 à l'expédi-
tion envoyée au secours de Papanine au
Pôle nord. H était un héros de l'Union
soviétique.

* M. Sïackenzle Klng, premier minis-
tre du Canada, s'est entretenu pendant
une demi-heure avec M. Cordell Hull et
MJ Sumner Welles - au -département d'E-
,tat k Washington. A l'issue de l'entre-
tien, le premier ministre a refusé de ré-
véler quoi que ce soit k la presse.

Nouvelles brèves

j i immm

CINÉMAS
Rex : Prison sans barreaux.
Studio : Suez.
Apollo : Quartier latin.
Palace : Dernière Jeunesse.Théâtre *. Alerte au bagne.

Carnet du j our

Nouvelles suisses
Le rationnement

des combustibles
BERNE, 29. — La section de Ja

production d'énergie et de chaleur
de l'Office de guerre pour l'indus-
trie et le travail communique:

Se fondant sur l'article 2 de l'ordon-
nance No 1 du département fédéral de
l'économie publique, du 26 octobre 1939,
sur l'approvisionnement du pays en com-
bustibles solides, la section de la pro-
duction d'énergie et de chaleur édicté lee
instructions suivantes:

1. Dès le 1er mal 1940 et Jusqu'à nou-
vel avis, les offices des combustibles dé-
livreront des cartes de rationnement pour
des quantités pouvant s'élever ,en tout k
25 % de la consommation annuelle en
charbons de tout genre.

2. Les quantités en réserve au 30 avril
1940 seront déduites des quantités de-
mandées.

3. Les quantités accordées ne dépasse-
ront pas celle qui manquait aux réserves
le 30 avril 1940 pour atteindre le vlngt-
olnq pour cent de la consommation an-
nuelle.

4. L'obUgatlon de faire des mélanges
demeure réservée.

5. Les cartes de rationnement délivrées
avant le ler mal 1940 ne seront valables
que Jusqu'au 30 avril 1940. Livrer et
prendre livraison de charbons au moyen
de cartes périmées sont punissables.

8. Aux consommateurs employant en
tout moins de 500 kilos de charbons par
année, pourront être délivrées des cartes
de rationnement Jusqu'à concurrence de
cinquante pour cent de la consommation
annuelle, déduction faite des quantités
en réserve le 30 avril 1940.

7. Les quantités accordées seront ar-
rondies k 50 kg. près ou un multipie de
50 kilos.

8. Lea consommateurs seront engagés
à acheter et à se faire livrer au cours
de l'été les quantités qui leur auront été
accord éee.
 ̂ .

GENEVE, 29. — Le juge d'instruc-
tion a décerné un mandat d'arrêt
et a fait écrouer à la prison de
Saint-Antoine le nommé Georges
Brunschweiler , 42 ans, directeur
pour la Suisse romande de la Socié-
té coopérative Hôtel -Plan , qui s'était
rendu coupable de détournements
d'une somme de 5000 francs au pré-
judi ce de cette société.

Une importante arrestation
à Genève

Armée du Salut - Ecluse 20
Ce soir à 20 heures

Projections lumineuses
L'INFLUENCE DE LA BIBLE

(Tour du monde, montrant le paganisme;
coutumes des Indigènes ; le travail des
sociétés bibliques et de leurs colporteurs).
COLLECTE — INVITATION A TOUS

£||ĵ ||4 Société Suisse
_̂___P̂  Commerçants

SECTION DE NEUCHATEL

Soirée des clubs
Ce soir au local

Musique, chants et déclamations

La Gloire qni chante
à Neuchâtel

Représentations des 7, 8, 9
et 10 mai à la Rotonde

Le p ublic est averti que les repré-
sentat ions commenceront à 20 h. 15
très précises. Dès cette heure, les
port es seront fermées.

Il reste encore quelques places pour la
quatrième représentation prévue pour
vendredi 10 mal en raison de l'énorme
affluence. Location « Au Ménestrel ».

Une réponse russe__ l'Angleterre

Mais elle est prête évidemment
à commercer avec Londres !

LONDRES, 30 (Havas). - M.
Maisky, ambassadeur de l'U.R.S.S., a
rendu visite, lundi après-midi, à lord
Halifax. L'ambassadeur a remis au
ministre des affaires étrangères une
communication de son gouvernement
répondant à celle par laquelle la
Grande-Bretagne acceptait , à certai-
nes conditions, la reprise des con-
versations commerciales avec les so-
viets.

Il s'agissait dans l'esprit des diri-
geants anglais de réduire, dans la
mesure du possible, les exportations
russes à destination de l'Allemagne
et de limiter au minimum les réex-
portations soviétiques vers le Reich ,
en même temps que d'accroître les
échanges anglo-soviétiques.

Sur le premier point il y a lieu
de croire que le gouvernement de
Moscou a fait une réponse négative.
Sur le second point il serait prêt à
discuter.

L'U. R. S. S. entend
ne pas réduire

son trafic
avec l'Allemagne

Habiter la campagne, c'est parlait. ,
là où II y a le tramway.



HE FAIT DU JOUR

Notre correspond ant de Berne
bous écrit :

Lorsqu'il u a quinze jours , le Con-
seil fédéral « envisagea sérieuse-
ment * (pour reprendre les termes
du communiqué o f f i c i e l) ,  de mettre
en vigueur les mesures fiscales du
dernier programm e financier en
vertu de ses pouvoirs extraordinai-
res, sa décision, en fai t , était bel et
bien prise. Il aurait fal lu , pour l'en
détourner, une opposition formelle ,
un véritable veto des commissions
parlementaires qu'il s'était engag é
à consulter.

Or, cette consultation vient d'a-
voir lieu et vous en connaissez le
résultat. Les commissaires des Etats,
à l'unanimité sauf deux abstentions,
ceux du National , par 13 voix con-
tre 5 et une abstention , donnèrent
un avis favorable. Dans ces condi-
tions, le Conseil fédéral  ne va pas
tarder à traduire ses intentions en
actes, fort  d'un appui p lus large en-
core que celui qui s 'exprimait, le 11
avril, par le vote des Chambres.

En e f f e t , seuls les socialistes main-
tiennent leur opposition , obéissant
ainsi aux consignes f ixées  par le co-
mité directeur du parti , le li avril.
Encore faut-il noter, dans les com-
missions parlementaires deux abs-
tentions de marque, celle de M.
Klôti , conseiller aux Etats et celle
de M. Grimm, conseiller national et
président du group e. Relevons égale-
ment l'article q ua  publié , dans le
j ournal professionnel des ouvriers
sur métaux, l'une des intelligences
de la social-démocratie , M. Marbach ,
docteur en sciences économi ques et
professeur à l'Université. Cet arti-
cle était écrit non seulement pour
just i f ier , mais encore pour deman-
der la mise en vigueur immédiat e du
programme financier , afin de parer
aux dangers d' une inflation. Il est
vrai gue, dans la presse of f ic ie l le  de
son p ropre parti, le savant camara-
de s est fai t  vigoureusement tancer.
Et les fidèles gardiens de la disci-
plin e lui o^it rappelé , avec une. ri-
gueur assez étonnante chez ceux qui
'se donnent volontiers pour les der-
niers dévots de la liberté , le resp ect
'gue doivent aux décisions suprêmes
'les docteurs à bonnet carré tout
comme les p lus humbles militants.
'Il n'en reste pas moins gue l' inter-
'vention de M. Marbach témoigne de
'vues p lus largement répandues que
'ne veulent le reconnaître les diri-
geants du parti et les réactions qu'el-
le a provo quées chez les gardiens de
'l'orthodoxie prouvent bien qu'elle
avait dé rangé leurs plans.

Mais, ce qu'il fau t retenir surtout
des débats dans les commissions
c'est ce qu'on p ourrait appeler le
ralliement des fédéralistes romands,
ou plus exactement, des députés qui
parlent en leur nom. Il ne s'agit pas,
c'est vrai, d' une « conversion *. Les
commissaires bourgeois de la Suisse
romande n'ont p as purement et sim-
p lement dé clare bon et acceptable
ce qu'ils avaient condamné ou sévè-
rement ju gé il g a moins de trots se-
maines. S ils ont pris en considéra-
tion, pour revenir sur leur attitude,
le sérieux de la situation internatio-
nale, les inconvénients d'une campa-
gne populaire dans les circonstances
'actuelles, la nécessité d'une action
rapide dans le domaine financier,
•ils ont surtout tenu compte de ce
que le Conseil fédéral lui-même leur
avait f a it une concession capitale en
admettant que les ressources four-
nies par les nouveaux impôts ser-
viraient intégralement à couvrir et
amortir les dépenses militaires. Rien
Ji'en sera distrait pour les besoins
ordinaires de l'administration.

Ce ralliement de l'opposition ro-
mande — dont le président du par ti
libéral exposait longuement les rai-
sons dans un récent article de la
« Gazette de Lausanne * — faci lite la
tâche du Conseil fédéral. Il détruit
aussi la légende que certains jo urna-
listes malveillants s'efforçaient > d'ac-
créditer, à savoir que les féd éralis-
tes qui n'avaient pas accordé leur
voix au programme financier f ai-
saient façade de leurs principes
pour masquer le refus d'accepter
leur part du sacrifice commun.

a. P.

Pleins pouvoirs
financiers

Observations météorologiques
Observatoire de Neuchâtel

28 avril
Température. — Moyenne: 13.1. Minl-
. mum: 8.9. Maximum: 18.6.
Baromètre. — Moyenne: 717.6.
Eau tombée: 1.7 mm.
Vent dominant. — Direction : S.-E. For-

ce: calme.
Etat du ciel. — Couvert le matin; légè-

rement nuageux l'après-midi; pluie
: pendant la nuit. Coups de Joran mo-

dérés depuis 15 h. 15. Quelques gout-
tes de pluie à 19 heures.

Hauteur du baromètre réduite k zéro
(Movenne pour Neuch&tel : 719.5)

Niveau du lac, 28 avril , k 7 h., 429.97
Niveau du lac. 29 avril, à 7 h. : 429.96

Le département de police du can-
ton de Neuchâtel a prononcé, en
1939, l'expulsion du canton de 40
personnes par mesure de police et
à la suite de jugements rendus par
les tribunaux.-¦¦_¦¦ »__¦— 

I_e_s expulsions dadas le canton

CORRESPONDANCES
(Le contenu de cette rubrique

n'engage pas la rédaction du journal)

Iie« exercices d'alarmes
et les enfants

La Coudre-Neuchâtel, 26 avril 1940.
Monsieur le rédacteur,

Peut-on demander, par l'intermédiaire
de votre Journal, pourquoi des collèges
demeurent pleins d'enfants pendant les
alarmes ? Alors que chacun est Invité k se
cacher dans les caves et dans les cor-
ridors, n'est-11 pas étonnant que des éco-
les, représentant de très denses rassem-
blements, restent exposées k d'éventuels
bombardements ?

Vous remerciant pour la réponse qui
pourrait être donnée ici et qui tranquil-
liserait. Je le sais, bien des parents, Je
vous prie de recevoir, Monsieur le ré-
dacteur , mes salutations sincères.

W. PERRET.

AUX MONTAGNES
I__ CHAUX-DE-FONDS

Un beau snccès
Les représentations de « La Gloire

qui chante » ont eu un très grand
succès à la Chaux-de-Fonds comme
partout où elles se sont déjà don-
nées.

Le comité local d'organisation
vient de remettre au comité général
du contingent jurassien la somme de
4664 fr. 25, bénéfice net de cette bril-
lante manifestation. Cette somme
ira au Don national.

LE LOCLE
ConseU général

(c) La dernière séance de la législature
a eu lieu lundi soir sous la présidence
de M. Jaquet, président. Le Conseil gé-
néral a examiné la gestion et les comptes
de 1939. Un membre du P.P.N. a exprimé
le désir que la commission de l'assistan-
ce (qui ne s'est réunie qu'une seule fois
l'année dernière) soit plus fréquemment
convoquée. On sait que les dépenses pour
l'assistance s'élèvent k plus d'un demi-
million de francs par an.

Le Conseil communal a répondu par
la voix de son président que c'est la
commission elle-même qui a demandé
d'être réunie moins souvent.

Le chef du dicastère des finances fit
ensuite remarquer que si les comptes
sont satisfaisants, la situation financiè-
re de la commune reste sérieuse. En
1939, 154,000 fr. ont été versés au fonds
d'amortissement de la dette. Les comptes
s'équilibrent sans bénéfice ni perte, soit
2,817,828 fr. 29 aux dépenses et aux re-
cettes.

Le solde passif du compte capital se
montait à fin 1939 k 2,876,037 fr. 15.
Il y a amélioration de 91,000 fr. sur l'an-
née précédente. Il ne faut pas oublier
toutefois qu'à partir de 1946, les charges
financières augmenteront de par l'appli-
cation des mesures d'amortissement
accordées par le Tribunal cantonal. Fina-
lement, le Conseil général adopte la ges-
tion et les comptes k l'unanimité. Diffé-
rents crédits se montant k 38,000 fr. sont
votés pour la construction d'abris pour
la troupe de la D_\J". Par ailleurs, des
subsides seront accordés aux particu-
liers qui construiront des abris. .; -

Quant k la question du règlement des
incinérations, elle fut renvoyée k une
commission pour étude. Ce sera du tra-
vail pour les nouveaux élus.

En pays f ribourgeois

Un agent de la D.A.P.
victime d'un accident mortel
(c) Le notaire André Yerly, fonction-
naire de D. A. P., qui avait été vic-
time d'un terrible accident vendredi
soir, lors de l'obscurcissement, à
Bulle, est décédé lundi matin ,
à l'hôpital de Riaz, des suites de ses
blessures.

On donne les détails suivants sur
oet événement qui a produit une
grosse sensation dans la contrée. M.
Robert Dousse, notaire, arrivait de
Châtel à vive allure, vers 22 heures,
et ne se doutait pas de la présence
d'un poste de surveillance vers l'en-
trée de la ville. On croit que M.
Yerly, qui constatait que les phares
étaient trop puissants, se sera jeté
devant _ a machine dans la convic-
tion que le conducteur le verrait à
la lueur des phares. Mais il n'en fut
rien et M. Yerl y fut  traîné sur une
vingtaine de mètres de distancé.

Il avait une jambe broyée et une
double fracture du crâne.

VAL-DE-RUZ
CERNIER

Une jeune ï-euch&teloise
blessée par une auto

Dimanche soir, un automobili ste
de la Sagne, venant des Vieux-Prés,
a renversé à Cernier, au carrefour
situé en face de l'immeuble de la
Banque cantonal e, une jeune fille
faisant partie d'un groupe de pro-
meneurs et qui ne sut pas se garer
à temps.

Un médecin appelé immédiate-
ment, transporta l'accidentée qui
souffre d'une violente commotion, à
l'hôpital Pourtalès, à Neuchâtel , où
ses.parents sont concierges.

COFFRANE
Un nouveau pasteur

Les deux Eglises de la paroisse étaient
réunies au temple pour un culte solen-
nel, le dimanche 28 avril. Il s'agissait
d'entourer dans cette circonstance un
enfant de Coffrane, M. Jean Stalé, qui
allait recevoir l'Imposition des mains et
sa consécration au ministère pastoral . La
salle de communion, fleurie à souhait,
donnait k ce culte un air de fête. Cest
devant un très nombreux auditoire où
l'on remarquait des délégués du synode
national et quelques pasteurs de la ré-
gion, que le professeur Humbert pro-
nonça sur ce texte connu et bien appro-
prié « Ma grâce te suffit », une belle
prédication . Le Chœur mixte rehaussa
cette cérémonie par l'exécution d'un très
beau chant. Puis ce fut dans un silence
Impressionnant que se déroula le service
de consécration proprement dit, l'enga-
gement imposé par l'Eglise k ses conduc-
teurs spirituels, auquel le candidat sous-
crivit avec humilité et conviction,, et
l'Imposition des mains. Et le culte se
termina par la prière.

LES HAUTS-GENEVEYS
Conseil général

(c) Le ConseU général de la commune
a siégé samedi pour examiner les comp-
tes de 1939. Le résultat est le suivant:
recettes courantes, 154.349 fr . 30; dépen-
ses courantes, 154,324 fr. 76; boni d'exer-
cice, 24 fr. 54. Il a été versé sur les
comptes d'amortissement une somme de
14,881 fr.

Le Conseil communal donne plusieurs
renseignements concernant ces comptes
et explique le mouvement des capitaux.
Le ConseU général était en possession
d'une liste détaillée des arriérés dus è* la
commune, liste qui fait l'objet de plu-
sieurs Interpellations . Le ConseU général
demande au ConseU communal de faire
rentrer ces arriérés le plus rapidement
possible.

Il est ensuite donné lecture du rap-
port provisoire de M. Paul Mexer, expert-
comptable. Oe rapport conclut à l'exac-
titude des comptes qui sont adoptés par
le Conseil général à l'unanimité.

En levant la séance, M. Haberthur
adresse des remerciements au Conseil
communal. Les membres du Conseil gé-
néral se sont associés pleinement k ces
paroles.

LA VIE RELIGIEUSE

Rencontres d'étudiants
suisses

Les étudiants en théologie des huit
facultés protestantes de Suisse ont
organisé une rencontre qui a eu lieu
à Gwatt (lac de Thoune) du 27 au
29 avril. Le titre général de cette
rencontre était le suivant: « L'Eglise
en Suisse aujourd'hui ». Voici les ti-
tres des travaux qui devaient être
présentés : « L'Eglise d'après le
Nouveau-Testament », par le profes-
seur O. Cullmann , de Bâle; « Les
Eglises suisses et l'Eglise universel-
le », par le professeur J. Courvoi-
sier-Patry, de Genève; «Le pasteur
et la paroisse », par le professeur E.
Thurneysen, de Bâle.

— C'est à Colombier que l'Asso-
ciation chrétienne suisse d'étudiants
organisera , cette année, sa tradi-
tionnelle rencontre de Pentecôte.
Etudiants et étudiantes de toutes les
universités de la Suisse seront pen-
dant trois jours les hôtes de Co-
lombier.

Dr C H A P U I S
absent aujourd'hui

AU JOUR LE JOUR

Les f orces policières
du canton

L'arrestation des trois jeunes mal-
faiteurs dont les agissements inquié-
taient depuis si longtemps la popu-
lation neuchâteloise nous donne au-
jourd'hui l'occasion de parler de lo
police dont les travaux sont le plus
souvent relatés avec une discrétion
nécessaire mais un peu injuste.

Sait-on que la police de sûreté
compte actuellement un e f f e c t i f  de
huit hommes... ; elle en avait neu\
en 1939, mais un des agents a été
nommé inspecteur de la police fé-
dérale, à Berne.

La gendarmerie compte , pour l'en-
semble du canton , 94 hommes. Fait
curieux, le rapport du département
de ' police signale qu'en 1939 aucune
promotion n'a été enregistrée dans
le corps , ce qui f u t  relevé lors de
la dernière réunion de la Société
cantonale des fonctionnaires de po-
lice où l'on s'est plain t que les mar-
ques d' encouragement soient peu
nombreuses.

Quant à la polic e locale de Neu-
châtel , elle est for te  de 29 hommes.

Si l'on ajoute que les méthodes
emplogées dans les divers corps de
police ' du canton s'insp irent de la
technique la p lus moderne, on con-
viendra que le public est bien dé-
fendu  contre les entreprises des
mauvais bougres. (g)

Après l'arrestation des trois
eambrioleurs

On ne saurait assez dire à quel
point la population neuchâteloise a
été soulagée d'apprendre l'arresta-
tion des trois malfaiteurs qui met-
taient depuis si longtemps notre
ville en coupe réglée. Cette arres-
tation a fait l'objet de toutes les
conversations, hier, en notre ville,
où l'on s'est accordé à plaindre les
parents des trois j eunes aigrefins,
qui ont vécu depuis samedi soir des
heures douloureuses.

L'enquête immédiatement ouverte
a révélé que le chef de la triste
bande était le nommé Harold Les-
quenreux , — qu'il ne faut pas con-
fondre avec M. Lesquerreux, con-
cierge du cinéma Apollo qui n'a
aucun lien de parenté avec lui — un
jeune dévoyé qui parait avoir pris
sur ses comparses un grand ascen-
dant. Vendredi encore, les trois co-
quins, profitant de l'exercice d'obs-
curcissement, ont pénétré dans un
immeuble du faubourg de l'Hôpital
dans lequel , ils se trouvèrent enfer-
més, le dernier locataire entré ayant
fermé la porte à clé. Avec un cy-
nisme digne des plus redoutables
apaches, ils obligèrent un vieillard
que le bruit avait attiré à leur ou-
vrir, en lui mettant deux revolvers
sous le nez.

L'enquête à leur sujet se poursuit.

Le suceès de
« .La Gloire qui « liante »

C'est sans doute un fai t sans pré-
cédent à Neuchâtel : les places pour
les trois représentations prévues de
«La Gloire qui chante » ont été lit-
téralement enlevées en quelques heu-
res. En raison de cette affluence, le
comité d'organisation s'est vu dans
l'obligation de prévoir une quatriè-
me représentation qui aura lieu le
vendredi 10 mai.

Un voyage retardé
Le voyage du premier bateau « La

Bécassine » acheté par la Société de
navigation , à Genève, a été forte-
ment retardé hier, et le nombreux
public qui attendait son arrivée en
fut pour ses frais.

La nouvelle unité qui doit sillon-
ner notre lac est arrivée ce matin
de bonne heure.

Un fâeheux dérapage
Un commissionnaire d'un grand

magasin d'épicerie de notre ville,
qui circulait à bicyclette, a fait une
chute, heureusement sans gravité,
samedi après-midi, à l'intersection
des rues Saint-Maurice et du Bassin.
Il s'en tire sans mal. Seul un litre
de vin qu'il transportait a été cassé.

LA VILLE
—__—— "I I 1—W— II IIPIWMMWW

COLOMBIER
f Henri-E. Chable, architecte
(c) Notre village déplore le décès
de M. Henri-E. Chable, architecte,
enlevé à l'affection de sa famille et
de ses nombreux amis après une ma-
ladie qui le tenait depuis quelques
mois déjà.

Né à Colombier en 1863, M. Cha-
ble fit , après ses études en Suisse,
un stage à l'étranger, puis à Neuchâ-
tel. Il ouvrit ensuite un bureau d'ar-
chitecte dans son village natal et
dirigea la construction de nombreux
immeubles tant à Colombier que
dans le district.

Le défunt, très avanitageusemenit
connu , non seulement dans la région ,
mais dans tout le canton où il s'était
rapidement créé un grand nombre
d'amis sincères grâce à son carac-
tère aimable , était un homme bien-
veillant et fin .

M. Chable mit ses connaissances
étendues au service de la chose pu-
blique. Appelé par ses concitoyens
à faire partie du Grand Conseil , il
fut député de cette autorité de 1913
à 1919. Membre du Conseil général
de son village, il y représenta le
parti libéral pendant de nombreuses
années. Il fit partie du Conseil com-
munal de 1916 à 1927.

En dehors de son activité profes-
sionnelle , le défunt fonctionna com-
me exper t de la Chambre cantonale
d'assurance contre l'incendie. H
occupa ce poste pendant plus de 50
ans. Il n'y a que peu de temps d'ail-
leurs que M. Chable dut abandonner
cette fonction pour cause de santé.

Délégué de l'Etat depuis l'année
1925, il fit partie en outre de la com-
mission de taxation pour le district
de Boudry.

M. Chable fut encore président du
comité de la boulangerie par actions
de Colombier de 1923 à 1939, après
avoir été membre de ce comité de-
puis 1902.

Homme de grande foi et chrétien
convaincu, M. Chable faisait partie
depuis 1926 du collège des Anciens
de l'Eglise nationale.

Il affectionna particulièrement no-
tre corps de musique militaire dont
il fut membre d'honneur.

M. Chable laisse le souvenir bien-
faisant d'un homme honnête, capa-
ble, fin et courtois. Il aimait souvent
raconter des souvenirs et chacun sa-
vait apprécier son espri t et sa fi-
nesse.

Colombier perd un homme de
bien.

VIGNOBLE

COUVET
Inauguration d'un objet

de culte
(c) Dimanche dernier, au début du
culte du matin, le pasteur Vivien a
procédé à deux baptêmes au cours
desquels il a inauguré un nouveau
« pot de baptême ».

Cet objet d'art, en argent, est l'œu-
vre de l'artiste neuchâtelois Rôthlls-
berger. D'un modernisme harmo-
nieux , il est de forme rectangulaire
et porte d'un côté une colombe, sym-
bole de l'Esprit, et de l'autre le ver-
set suivant: « Nous avons tous été
baptisés d'un même esprit pour for-
mer un même corps. » Le plateau,
rectangulaire également, porte sur
un des petits côtés: « Paroisse de
Couvet », et de l'autre, le millésime
« 1940 ».

Cette création originale fai t grand
honneur à l'artiste. Il est bon que
des objets de cette nature, destinés
à durer, portent la marque de leur
temps. Le mérite de l'artiste consiste
à affirmer ce modernisme avec assez
de mesure pour que son œuvre ne
lasse pas. Nous croyons pouvoir af-
firmer que M. Rôthllsberger y a com-
plètement réussi, et nous l'en félici-
tons.

Prenant comme texte de sa médi-
tation le verset même gravé sur le
« pot de baptême », le pasteur Vivien
le développa avec la concision et la
profondeur qu 'il sait mettre dans ses
prédications et qui firent une gran-
de impression sur le très nombreux
auditoire.

Ajoutons encore que cette acqui-
sition a été rendue possible par la
générosité de quelques donateurs et
le produit de quelques collectes, en
particulier au catéchisme.

FLEURIER
Accident de la circulation

Oc) Samedi matin , une collision
s'est produite à la rue du Sapin en-
tre deux cyclistes, élèves de l'école
secondaire, Mlle Eliane Leuba , de
Saini-Sulpiee, et M. Balmer, de Fleu-
rier. Par suite de la violence du
choc, les jeunes gens furent pro-
jetés au sol. Tandis que M. Balmer
souffrait d'une blessure au front ,
Mlle Leuba était relevée avec une
forte commotion cérébrale.

MOTIERS
Ifoces de diamant

Mime et M. George» Gehret ont cé-
lébré le soixantième anniversaire de
leur mariage. M. Gehret est âgé de
82 ans et Mme Gehret de 83 ans.

Ce rare anniversaire a été l'occa-
sion d'une petite fête offerte aux
deux vieillards par leurs parents et
leurs amis.

VAL-DE-TRAVERS

Anonyme, Couvet , J. F., 5 fr. ;
Anonyme, 3 fr. ; Anonyme, Morat,
5 fr. ; H. V., le Landeron, 5 fr. —
Total à ce jo ur : 487 fr. 50.

m 
Souscription en faveur

de la Pologne

Madame veuve Emma Barbezat , à
Neuchâtel;

Madame Lise Cresswelil, â Lau-
sanne, ses enfants et petits-enfants,
à Lausanne, Chez-ie-Bart, Saint -
Aubin , Paris et Neuchâtel ,

ainsi que les familles parentes et
alliées,

ont la douleur de faire part du
décès de leur cher époux, frère,
grand-père, arrière-grand-père, pa-
rent et ami,

Monsieur Albert BARBEZAT
négociant

qu'il a plu à Dieu de rappeler à Lui
ce 29 avril , dans sa 60me année.

Neuchâtel, le 29 avril 1940.
Dieu est amour.

Psaume XXIII.
L'incinération, avec suite, aura

lieu le jeudi 2 mai , à 13 heures.
Domicile mortuaire : Plan 1.
Culte au crématoire.

L» présent avis tient lien
de lettre de faire part

Les membres du Cercle du Sap in
sont informés du décès de leur dé-
voué président .et ami,

Albert BARBEZAT
membre actif depuis 32 ans, prési-
dent depuis 1933 et membre d'hon-
neur.

L'incinération aura lieu le jeudi
2 mai, à 13 heures.

Départ du convoi, avec suite, du
domicile : Plan 1. Culte au créma-
toire.

Le comité.

... Olil voue que J'ai tant aimée
sur la terre, souvenez-vous que le
monde est un exU, la vie un pas-
sage et le ciel notre patrie. C'est
là que Dieu m'appeUe aujourd'hui.
C'est la que Je vous attends.

Madam e Louis Maire-Bachmann,
à Neuchâtel;

Monsieur et Madame Louis Maire-
Robert, à Château-d'Oex;

Monsieur et Madame Edgar Maire-
Grosvernier et leurs enfants, à la
Chaux-de-Fonds;

Monsieur André Maire, à Zurich;
Monsieur René Maire et sa fian-

cée, à Neuchâtel ;
les familles Maire - Jeanrenaud,

Maire-Mairat, Maire-Leuba, Maire-
Perret, Ramseyer-Maire, Maire-von
Gunten , Weissmuller-Maire, Gilgen-
Maire;

les familles Bachmann, parentes
et alliées,

ont la profonde douleur de faire
part , à leurs amis et connaissances,
de la perte cruelle qu'ils viennent
d'éprouver en la personne de leur
très cher et regretté époux, père,
grand-père, frère, beau-frère, oncle,
cousin , parent et ami ,

Monsieur

Louis MAIRE-BACHMANN
que Dieu vient de rappeler à Lui,
aujourd'hui 27 avril, dans sa 67me
année , après une longue et doulou-
reuse maladie, supportée avec cou-
rage et résignation.

Neuchâtel, 27 avril 1940.
Venez à mol, vous tous qui êtes

fatigués et chajgée... et vous trou-
verez du repos pour vos _mes.

Math. XI, 28 - 29.
L'incinération, sans suite, aura

lieu mard i 30 avril 1940, à 15 heu-
res, au crématoire de Neuchâtel.

Domicile mortuaire: Sablons 33,
Neuchâtel.
Le présent avis tient Heu de faire part

Le comité du Cercle libéral si le
profond chagrin de faire part à ses
membres du décès de leur cher et
regretté collègue et ami ,

Monsieur

Louis MAIRE-BACHMANN
Neuchâtel , le 29 avril 1940.

Le comité.

Reste avec nous, Seigneur, car le
eoir commence à venir et le Jour
est sur son déclin.

Luc XXTV, 29.
Ne me retardez point, puisque

l'Eternel a fait réussir mon voyage.
Lalssez^mol partir et que Je m'en
aille t_ mon Seigneur.

Genèse XXIV, 3fl.
Madame Berthe Weber-HugoenJu

et sa fille Madeleine;
Monsieur et Madame Henri

Huguenin-Baillods et leurs enfants
Yvette et Ariette, à Neuchâtel;

Monsieur et Madame René Hugue-
nin-Huguenin et leur fils Marcel, à
Fleurier;

Mademoiselle Hélène Huguenin ;
les familles Steininger,
ainsi que les fam illes parentes et

alliées,
ont la gran de douleur de faire

part à leurs amis et connaissances
de la perte cruelle qu'ils viennent
d'éprouver en la personne de leur
très chère et regrettée mère, belle-
mère, grand'mère, sœur, belle-sœur,
tante, cousine et parente,

Madame veuve

Albertîne HUGUENIH-STEININGER
que Dieu a enlevée à leur tendre
affection , dans sa 75me année , après
une longue maladie.

La Chaux-de-Fonds, le 29 avril
1940.
. L'incinération, sans suite, aura
lieu mercredi 1er mai , à 15 heures.
Départ du domicile à 14 h. 45.

Une urne funéraire sera déposée
devant le domicile mortuaire, rue
Staway-Moillondin 11 (Beauregard).

Le présent avis tient Ueu
de lettre de fai re part

Madame Henri Chable-Quinche, à
Colombier;

Madame et Monsieur Paul Jaquil-
lard-Chable, à Neuchâtel ; Monsieur
et Madame Frédéric Chable, à Saint-
Junien (Haute-Vienne) ; Monsieur
David Chable, à Paris, 12, rue La-
martine;

Monsieur et Madame Freddy Ja-
quillard et leur fille Colette, à Zu-
rich ; Mademoiselle Cécile Jaquil-
lard , à Colombier; Messieurs Pierre
et Paul Jaquillard, à Neuchâtel;
Monsieur et Madame Jean Chable,
en France;

Monsieur et Madame Philippe
Quinch e, à Bâle, leurs enfants et
petits-enfants; Madame Daniel Cha-
ble-Quinche, à Couvet; Madame
Charles Tissot-Quinche, à Lausanne,
ses enfants et petits-enfants; Mada-
me Rose Quinche-Pottier et son fil s,
à Paris; Monsieur et Madame Eugè-
ne Quinche, à Paris; Madame et
Monsieur Marcel Calvet-Quinche et
leurs enfants , à Paris;

Madame Félix Chable-Scala; les
enfants et petits-enfants de feu Mon-
sieur Félix Chable; les enfants et
petits-enfants de feu Monsieur Da-
niel Chable;

les enfants, petits - enfants et
arrière-petits-enfants de feu Mon-
sieur Edouard Chable-Verdan ,

ainsi que les familles Verdan,
parentes et alliées ,

ont la grande douleur de faire
part du décès de

Monsieur Henri-E. CHABLE
architecte

leur regretté mari , père, beau-père,
grand-père , arrière-grand-père, beau-
frère , oncle, grand-oncl e, arrière-
grand-oncle, cousin et parent , que
Dieu a repris à Lui le 27 avril 1940,
dans sa 78me année.

Heureux dès à présent les morts
qui meurent dans le Seigneur.
(Apoc. XIV, 13.)

Jean XEV.
L'enterrement, avec suite, aura

lieu mardi 30 avril. Culte pour la
famill e au domicile à 12 h. 30. Dé-
part du convoi à 13 heures.

Domicile mortuaire : La Colline,
Colombier.

Prière de ne pas faire de visites
II n 'est pas envoyé de lettres de faire part,

cet avis en tenant lieu

IMPRIMERIE CENTRALE ET DE LA
FE-ILLE D'AVIS DE NEUCHATEL S. _•

CHRONIQ UE RéGIONALE

On compte actuellement 8_ô ba-
teaux sur le lac de Neuchâtel et 143
sur le Doubs, ce qui fait un total de
968 pour l'ensemble du canton.

Quant aux automobiles, elles sont
au nombre de 2679, plus 557 gros
camions .

Le nombre des automobiles
et bateaux

mW LA FEUILLE D 'AVIS
DE NEUCHATEL, ne parais -
sant p a s  JEUDI 2 mai,

jour de l'Ascension
et nos bureaux étant f ermés
ce jour-là, les personnes qui
auraient des annonces à f aire
paraître dans le numéro de
vendredi 3 mai, sont priées
de les f aire parvenir jusqu'à
mercredi à midi.

(Les grandes annonces doivent être
remises jusqu'à 9 heures du matin.)

Madame et Monsieur John Vallo-
ton-Rossel et leur fille Françoise, à
Cormondrèche et sur le front fran-
çais;

Madame Thiébaud-Sandoz, ses en-
fants et petits-enfants, à Corcelles
(Neuchâtel) ;

Madame A. Sandoz - Jeanrenaud,
ses enfants et petits-enfants, a Cor-
celles;

Mademoiselle Marguerite Sandoz,
hospice de la Côte, a Corcelles;

Monsieur et Madame Louis
Sandoz-Borel et leurs enfants, à
Neuchâtel;

Madame A. Barrelet-Rossel, ses
enfants et petits-enfants, à Vallorbe;

Madame Paul Boillat-Rossel, ses
enfants et petits-enfants, à Delé-
mont;

Monsieur et Madam e Paul Rossel,
à Genève,

ainsi que les familles parentes et
aUiées,

ont la grande douleur de faire
part de la perte cruelle qu'ils vien-
nent d'éprouver en la personne de

Madame

François R0SSEL-SAND0Z
leur chère mère, belle-mère, grand-
mère, sœur, belle - sœur, tante,
grand'tante et cousine, que Dieu a
reprise à Lui après quelques jours
de maladie, dans sa 76me année.

Cormondrèche, le 27 avril 1940.
(Avenue Beauregard 14.)

Apocalypse, Ul, 20.
Job I, ai .

L'ensevelissement aura lieu à Cor-
mondrèche le 30 avril, à 14 heures.
Culte pour la famille à 13 h. 30.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part


